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Le 13 m a i 

CONGRÈS Rt-GIONAL 
S o u s l es a u s p i c e s d e l ' A s s o c i a t i o n d e P r é v e n t i o n 

d e s A c c i d e n t s I n d u s t r i e l s d u Q u é b e c 
L'Association de Prévention des Accidents Industriels du 

Québec organisera un grand congrès régional i l'A m b a s -
sador de Gatineau, le 13 mai prochain. 

M . Roger Tardif est le responsable de l'organisation de ce 
congrès et toutes personnes intéressées i connaître plus de dé­
tails , voudront bien communiquer avec lui e=,>.ignalant 6 6 3 -
6 3 6 3 . ' X 

M. Tardif nous apprend que le conférencier invité sera nul 
autre que M . Roger Regimbald, adjoint au Président de la A-
yers de Lachute et ce congrès sera sous la présidence d ' h o n ­

neur de M. Roger Labelle, de Hull Glass. 
Ce congrès est organisé dans le but de sensibiliser les in -

dustriels sur la valeur de la prévention des accidents industti -
els et par les connaissances réunies de tous ces industriels, il 
sera facile de trouver des solutions et de réduire le nombre de 
ces accidents. 

On se souviendra que le congrès 1970 avait remporté un 
éclatant succès alors que s'y réunissaient plus de 340 person -
nés. 

LA LUTTE SERA CHAUDE AU.. 

CONGRÈS A LA CHEF FERIE M 
M I S E EN NOMINAT ION: CLÔTURE LE 2 8 M A I À 1 8 . 0 0 H 

3 CANDIDATS ONT DÉPOSÉ LEUR BULLETIN DE PRÉSENTATION 

M. Marc»/ Masse 
Professeur d'Histoire 
candidat depuis le 16 mars 1971 

Me Mario Beaulleu 
Notaire 

candidat depuis le 16 mars 1971 

Me Gabriel Loubier 

Avocat 

candidat depuis le 30 mars 1971 
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EDITORIAL 

Prudence 

aux cyclistes 
La neige fond, l'eau coule, les grives ont commencé l a 

construction de leurs nids; tous ces signes avant-coureurs du 
printemps ont amené l'apparition des bicyclettes dans n o s 
rues. Ce moyen de transport économique et utile se chiffre à 
plus Je 900 dans notre ville de Buckingham, tandis que la 
ville de Masson en compte environ 400 . 

Posséder une bicyclette est certainement le rêve de tous les 
jeunes autant du sexe féminin que masculin, c'est pourquoi , 
au début de cette saison printannière nous recommandons à 
tous ces adeptes de la bicycle t te , la plus grande prudence a-
fin de garder la pratique de ce sport comme étant l'un d e s 
plus énergiques et non lui décrocher le titre de "tuerie à deux 
roues"-... 

Les randonnées S bicyclettes sur un chemin public sont non 
seulement des plus agréables, mais également des plus dan -
gereuses. Tout cycliste devrait se rappeler les règles de sécu­
rité primordiales: 

. ne jamais voyager 2 sur une bicyclette; 

. toujours voyager sur le même côté de la route que les au -
tomobiles; 

. se réserver la bordure du chemin comme endroit de circu -
la tion -, 

. ne jamais circuler le soir sans être muni de lumières avant 
et arrière. 

Le cycliste doit se rappeler qu'il est tout aussi assujetti aux 
règlements Je la circulation que l'automobiliste. Surtout en 
vi l le , un bras allongé afin de signaler, ne demande pas un 
gros effort et peut éviter un accident - sauver une vie mê -
m e . 

Donc, cyclistes, vous qui appréciez la signalisation des au­
tomobilistes désirant emprunter telle ou telle rue, n'o u b l i ­
ez pas que l'automobiliste admirerait ce même geste de vo -
tre part; ainsi vous garderiez votre place dans la circulation . 

Cyclistes, jeunes et moins jeunes, 
Soyez prudents 
Bonne saison printannière et estivale. 

Marcel Quevillon, Rédacteur-journaliste . 

La Société General Motors du Canada 
Aux termes du programme de 

suggestions de la Société G é -
néral Motors du Canada, deu x 
employés de la compagnie v i ­
ennent de se voir attribuer des 
récompenses maximum de 
$10,000 chacun, selon une dé­
claration de M . Roland S . Wi­
thers, Président. 

MM. Roy E. Morrison de 
Brooklin et John D. Stewart 
d'Oshawa, ont chacun reçu.des 
mains de M . Withers, un c h è ­
que pour ce montant. Depuis 
les débuts du programme, en 
1943. la Société Général Mo -
tors a payé quelque $ 3 , 5 0 0 , -
5 0 0 . 0 0 £ des employés cana -
diens admissibles au program -
me dans les ateliers de ses di­
visions de voitures, de cami -
ons ou d'éléments de fabrica -
tion à Oshawa, Ste-Catheri -
nés, Windsor, London, Scarbo­
rough et Ste-Thérèse-Ouest,de 
même que dans ses bureaux et 
entrepots partout au Canada. 

La suggestion de M . Morri -
son avait trait au remplace 

jnent^'une_plèce^de camion 

par une autre pièce dix fois 
moins volumineuse. La sug -
gestion de M. Stewart t o u ­
chait la modification d'une pi­
èce automobile de nature com­
pétitive. 

M. Morrison est au service 
de la Général Motors depuis 21 
ans et a occupé divers postes 
dans les ateliers de montage 
des camions. Il s'est toujours 
occupé du programme des sug­
gestions et a mérité $ 0 , 4 5 8 au 
cours des dernières cinq an -
nées avant de se voir attribuer 
la récompense maximum. 

M. Stewart qui est â la Gé­
néral Motors depuis le 23 sep -
tembre 1963 a occupé des pos­
tes dans la section d'assembla­
ge des chassis. A l'heure actu­
elle il fait partie du groupe 
d'Inspection de la qualité dans 
ce secteur. 11 a déjà plusieurs 
suggestions à son crédit. Il a 
mérité quelque $1,773 au total 
au cours des derniers cinq ans 
outre la récompense de $10,000 
qu'on vient de lui attribuer. 

" M I E U X S E CONNAITRE POUR MIEUX S E R V I R " 

C f . : 30 

Tél . : 986-5082 

SIS ru* James 
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Loto-Québec remet $125,000. 

à une veuve de Valleyfield 

Avec le nouveau système de tirage, LOTO-QUEBEC r e -
mettra $ 5 8 0 , 0 0 0 . â* 1,064 gagnants pour 1 INTER de mars . 

Deux des trois grands gagnants ont été réclamé leurs prix : 
$125,000: 2370084 - Mme Elvina Robidoux, 50 St-Lambert , 
Valleyfield, Q U E . $ 5 0 , 0 0 0 : 1872513 - Non réclamé. $ 2 5 , 0 0 0 . 
1626532 - Mr. Arthur Bald, 3495 Mountain S t . , Montréal, P. 
Q U E . 

"D'1 'argent, c'est bien commode!" s'est exclamé Mme Ro­
bidoux alors qu'on lui demandait sa réaction. "Mais j e ne 
pourrais vous dire ce que je vais en faire." Veuve de 65 ans, 
Mme Robidoux est mère de 8 enfants dont les âges varient de 
27 à 42 ans. Son mari était autrefois cultivateur. Accompa -
gnée d'une de ses filles, Laurette, Mme Robidoux espérait "se 
replacer" bientôt, car elle est sous les soins du médecin de -
puis novembre. 

Quanta M. Bald, il est cél ibataire, sportif, voyageur et 
travaille dans l 'import-export. Né à Montréal le 8 janvier de 
1907, il a 5 soeurs et 4 frères. Lui non plus ne peut encore di­
re ce qu'il fera de sa nouvelle petite fortune. . . 

Me Armand Nadeau, c . r . , commissaire de LOTO-QUEBEC 
remettait le chèque à l'heureuse gagnante. 

L'Unité 

des Chrétiens, 

est-ce pour 

bientôt ? 
Depuis le pape Jean XXIII et 

le Concile Vatican I I , on a 
beaucoup parlé d'oecuménis -
m e . Mais combien de gens s a ­
vent exactement de quoi il 
s'agit? 

Une occasion de se bien ren­
seigner est offerte aux person -
nés qui désirent mieux connaf-
tre le sens et les implications 
profondes du mouvementoecu-
ménique, les difficultés et les 
espoirs de rapprochement en -
tre les chrétiens des diverses 
confessions. 

Un cours d'été aura lieu pour 
la première fois à 111 n i ver -
sité Saint-Paul d'Ottawa, du 
28 juin au 9 jui l le t . Des pro -
fesseurs choisis par l'O f f i c e 
National d'Oecuménisme f e ­
ront des exposés suivis d'échan­
ges avec les étudiants. On de ­
mande aux intéressés de s'ins -
crire avant le 3 mai au Bureau 
du Régistraire, Université Saint 
Paul, 223 rue Main, Ottawa. 

Office National d'Oecuménis -
me 
1452, rue Drummond, pièce214 
MONTREAL 107. 
T é l . : (514) 845-7141. 

L'Opération 2000 

en bonne 

voie 

de réalisation 
L'Opération 2 0 0 , élaborée , 

conjointement rJw les ministè­
res des Terres et Forêts du Qué­
bec , des Affaires sociales, de 
l'Education, du Travail et de la 
Main-d'oeuvre, est en bonne 
vole de réalisation e t , au sta -
de actuel du projet, l ' ob j ec t i f 
a même été dépassé. 

Dans le cadre de cette Opé­
ration, 2115 ouvriers de la fo ­
rêt, la plupart bénéficiaires de 
l'aide sociale, suivent ac tue l ­
lement des cours de technique 
forestière dans vingt-neuf com­
missions scolaires régionales . 
A l'issue des cours, à la fin de 
mai , ces travailleurs recyclés 
trouveront du travail sur d e s 
chantiers de restauration fores­
tière du ministère des Terres et 
Forêts. 

Les responsables du projet ex ­
priment leur satisfaction de 
l'attitude de ceux qui suivent 
des cours. La motivation est 
bonne, disent-ils, l'assiduité 
est excel lente , et très peu , 
jusqu'ici ont abandonné 1 e s 
cours. Ceux-ci visent £ f o r -
mer des ouvriers pépiniéristes , 
des reboiseurs et des sylvicul -
teurs. 

Le programme en est un de 
revalorisation sociale et fores­
tière. Tandis qu'il réhabilitera 
l'individu en lui donnant une 
fonction dans la société, il 
permettra de reboiser des e s ­
paces perdus et de restaurer 
certains secteurs forestiers par 
des travaux sylvicoles. 

Au point de vue assistance 
sociale, ce programme signi -
fie un déboursé en moins de 
$750 , 000 de la part du minis -
tère des Affaires sociales, et 
un apport de $3 millions envi ­
ron £ l 'économie du Québec , 
sous forme de salaires versés 
aux travailleurs forestiers en -
gagés dans ce projet. 

Pendant ce temps, le servi -
ce de la restauration forestière 
du ministère des Terres et Fo -
rets met la dernière main â 
son programme de travaux, de 
façon £ être prêt à accuei l l i r 
sur ses chantiers, au début de 
juin, les travailleurs forestier. 
qui suivent actuellement des 
cours. 

opinion du lecteur 
La liberté d'opinion et les autres. 

Monsieur, 

Je n'ai pas l'intention d'éterniser la discussion avec M . D u ­
pont, il aura le dernier mot dans sa chronique, mais j ' a i m e -
rais mettre certaines choses au point une fois pour toute. 

Je constate avant d'entrer dans le vif du sujet que ce mon -
sieur n'a pas répondu £ ma question sur les congrès de s o n 
parti. Nous parlions du Québec et du Parti libéral du Québec , 
Astucieusement, on a fait une pirouette sur la scène fédérale, 
me donnant la date du congrès du PLC section Québec. Je 
repose donc ma question: "Quand le PLQ a-t- i l tenu un c o n ­
grès démocratique pour l'élaboration de son programme pol i ­
tique?" 

Mais revenons plutôt à* nos moutons, car il s'agit de n o u s 
expliquer sur la liberté d'opinion. M. Dupont réclame s e s 
droits de libre expression et il a raison, car c'est là un droit 
fondamental qui fait parti des libertés civiles, sans lesquel -
les la démocratie n'existerait plus. La Loi des mesures de 
guerre, qui restreint ces droits, nous donne idée de l'impor -
tance des libertés civiles et du danger de les bannir. 

Plus que toute autre personne, Monsieur Dupont a la chance 
d'exercer son droit de libre expression, car il a une chroni -
que hebdomadaire pour promouvoir ses idées libérales. (1) U 
fait bien d'en profiter et j e lui concède tous ses droits de 
journaliste amateur dans les limites du respect de la lo i , de 
la morale naturelle et chrétienne. 

Monsieur le Rédacteur 

A propos de respect, il ne faudrait tout de même pas ou­
blier les autres autour de soi. Je me demande par exemple ce 
que penserait d'un article dans lequel, j e me poserais 1 e s 
questions suivantes, sans y répondre bien sûr: Monsieur B ou -
rassa est-i l un pisse-vinaigre? A- t - i l perdu le nord? e t c . M . 
Dupont serait le premier £ rejeter des procédés aussi douteux. 
Vous lui donneriez raison et £ juste t i t re . En tant que journa­
liste je perdrais de la crédibilité auprès du lecteur. 

Utiliser un style interrogatif pour traiter une personne de la 
sorte peut paraître très habile à certains, je trouve cela dé -
plorable. En Intégrant ce genre d'éditorial î sa chronique,M. 
Dupont cautionne, pour employer les termes de Jean M a r -
chand, ces procédés douteux. 

Je persiste à croire, pour ma part, que les déclarations sty­
le Louis-Philippe Lacroix ne sont pas de haute tenue et n ' ap­
portent rien i vos abonnés. J 'a i qualifié dans ma première 
lettre, cet éditorial de malhabile et je maintiens ce qualifi -
ca t i f . 

Cependant, lorsque le chroniqueur exprime librement s e s 
opinions sur des projets de loi , sur telle ou telle question ou 
encore sur le programme politique d'un parti, il enrichit a* 
lors les lecteurs de sa critique constructive tet de sesdécouver-
tes . 

Ainsi lorsqu'il parle de notre pays le Canada, M. Dupont 
émet une idée intéressante. U n'a plus qu'à nous convainc r e 
de la justesse de ce propos en nous le prouvant au moyen de 
statistiques sur l 'immigration, le plein emploi, le niveau de 
vie des Québécois ou que sais-Je encore. 

L'agressivité envers les personnes, n 'a jamais été le fonde­
ment de la liberté d'expression et je sais que M. Dupont peut' 
faire la nuance. 

Je vous prie de croire, Monsieur le Rédacteur, en l 'expres­
sion de ma considération. 

Louis-M. Prud'Homme 

(1) "Quand le PQ aura-1-il droit au même espace hebdomadai­
re pour faire entendre *>n point de vue?" 
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Journée du Sang 

à Papineauville 
Ce sera journée des donneurs de sang a* Papineauville, le 3 

m a i . La collecte aura lieu i l 'école Pie X de 3.00 p . m . à 
5.30 p . m . et de 7 . 0 0 p .m. i 9 . 30 p . m . 

CLINIQUE DE DONNEURS DE SANG: 

En prévision de la prochaine clinique de donneurs de sang à 
Papineauville, Mme Marguerite Fontaine, directrice adjointe 
des donneurs de sang, région Ouest du Québec, présida 1" a s ­
semblée de mardi le 13 avril. J ^ j f t i M ^ ^ 

Voici les responsabilités des personnes i qui vous p o ur-
rez vous référer pour de plus amples renseignements; 

Mme Jacqueline présidera la journée de la Croix - R o uge. 
Mme Rolande Gauthier, présidente du comité de recrute -

ment composé de: Mme Marguerite Fortier, secrétaire de l a 
section St-André-Avellin de la Croix-Rouge. 

Mmes Alphonse Pilon et Paul Gendron, Dames Hélène de 
Champlain, s'occuperont du recrutement a St-André-Avellin. 

Mme Jeannine Cnarlebois, fille d'Isabelle, cercle 10-40 , 
responsable du recrutement à Chénéville. 

Mme Marie-Marthe Lambert, présidente souveraine des Da­
mes Hélène de Champlain, responsable i Montebello. 

Mme Thérèse Bissonnette propagandiste dans les écoles. 
Le comité des pompiers fut représenté par M .Jean-Paul C ô ­

té , président et Gérard Chabot secrétaire; ils seront respon -
sables des affiches et du montage des lits. 

M . Serge Laurin représentant des Chevaliers de Colomb du 
conseil 5895 sera responsable du comité des transports. 

Mme Aliette Filiatrault est responsable du comité des b é-
névoles et secondée par les représentantes des Dames Fermiè­
res, Mmes Euclide Viau, Yvon Daigneault et Emile Prévost. 

La Croix-Rouge a besoin de votre sang. Alors, répondez gé­
néreusement le 3 mai i l 'école Pie X à* Papineauville, de 
3 à 5 .30 p .m. et de 7 à 9 . 3 0 p . m . 

Claudine Servant, publiciste. 

+ J E C R O I S 
En mon prochain et 
A son désir de vivre, à 
Son droit à l'espérance, à 
Sa conviction que je 
L'aiderai dans le besoin. 
Que je serai à son chevet 
Lui donnant le fluide magique 
De mes veines pour hâter 
Sa guérison. Alors, je pourrai 
Poursuivre mon chemin 
Sachant que j'ai contribué à 
Lui sauver la vie. Je 
Crois fermement en tout ceci 
Parce que je suis 
Un donneur de sang. 

RIPON 
Jeunesse en marche 

Semaine Nationale du 19 au 24 avril 

Nos jeunes vivent cette Semaine d'une fa­
çon intensive leur programme J . E . M . dont le 
thème cette année est: "Vivre chaque Jour". 

Nous vivons présentement dans un monde en 
ebullition; ehl oui! tout bout autour de nous. 
Sait-on au juste oil on va? Les valeurs sont 
déplacées, nous perdons souvent de vue l ' e s ­
sentiel de la v ie . Nous pensons parfois que si 
nous vivions dans un monde oïl chacun pren -
drait ses responsabilités, l'équilibre se rétabli­
rait et que les gens seraient plus heureux. 

Préparer nos jeunes en ce sens, leur incul -
quer le sens de la Responsabilité, c'est ce que 
la J . E . M . (Jeunesse en Marche) veut faire a c ­
tuellement avec les jeunes de la 3e à 7e i n -
clusivement. 

La J . E . M . amène également l'enfant i dé­
velopper son initiative, sa créativité, son sens 
d'observation, son esprit critique. 

Voilà* en bref, les buts de la J . E . M . mais 
pourquoi une Semaine Nationale? Pour p e r ­

mettre de faire un retour sur l 'année. Ils ont 
travaillé sur le thème: "Vivre chaque jour' 
L'enfant s'est penché sur ce qui fait sa vie pour 
en voir le positif et le négatif et en tirer de s 
agirs pour améliorer son mil ieu. C.'eCl >e l'ait 
toujours à la lumière de l'Evangile. La S e -
maine Nationale est donc un temps fort où , 
sous le thème spécial: "Ciné-Vie" , les c l é ves 
vivront'ce qu'ils ont découvert au cour- de 
l 'année. 

Nous voulons un monde futur RISPONSABLE 
et engagé, c'est a* nous, adultes, j t ncou -
rager les jeunes i prendre les moyens pour y 
parvenir. 

I l faut des Bâtisseurs d'un monde meilleur 
Oil l'honneur aura droit de c i té 
11 faut des Bâtisseurs d'un monde meilleur 
Où régnera la fraternité. 

Soeur Clémence Ferland, 
Responsable de J . E . M . , Ripon. 

LAUZON - Mme David Lauzon 
née Josephine Gauthier, N o -
tre-Dame de la Paix, est dé­
cédée le 18 avril 71 â sa rési­
dence. Elle laisse 4 fils: Gas -
ton,Gaspard, Vincent et Jac -
ques, Notre-Dame de la Paix ; 
4 filles: Mmes Réal Leblanc (A 
drienne) Papineauville, Eugè -
ne Lanthier (Latirette) St-A n -
dré-Avellin, Eudore Gagnon 
(Marie) Hull, Hughes Servant , 
(Claire) Notre-Dame de la 
Paix. 2 frères: Georges et A -
ch i l l e , Notre-Dame de la Paix. 
La dépouille reposait à* la mat-
son funéraire whissell et Gourd 
de N . - D . de la paix., Départ à 
2 . 5 0 hres le mercredi 21 a -
vri l . Service i 3 hres en 1' é -
glise paroissiale. Inhumation 
au cimetière de Notre-Dame 
de la Paix. 

BERGERON - Mme A c h i l U , 
(née Alida Dupuis) autrefois de 
Papineauville, est décédée 
dans un hôpital local le m a r-
di 12 avril, à l 'âge de 76 ans . 
Outre son époux, el le laisse 3 
frères: Nelson, Lac-des-P 1 a -
ges, Roland, St-Philippe d'Ar-
genteuil, Hervé de Nikina, On 
tario; 3 soeurs: Mmes L o u i s 
Baldwin (Yvonne), Nakina,Ro­
méo Gauthier (Aline) , Montré­
a l , Ml le Liliane, Toronto; La 
dépouille reposait i la maison 
funéraire Roméo Emond, 81 S t . 

Laurent, Hull, d'où eut lieu 
le départ i 1.30 hres vendredi, 
16 avri l . Service à 3 h. en l ' é 
glise St-Evangéllque, Papineau 
v i l l e . Inhumation au c i m e t i è ­
re paroissial. 

LEGAULT - M. Adonias du 
578 rue Notre-Dame, G a t i -
neau, est décédé i sa résiden­
ce le 15 avril à l 'âge de 54 ans. 
Il était le fils de M . et M m e 
Andréas Legault (Emma Des -
jardins) et l'époux de Sylvian -
ne Deschambault. I l l a i s s e 
également 4 fils:Richard, Yvon, 
Martin, Luc; 3 filles: Lucie , 
Sylvie, Anik, toutes t la mai ­
son; 3 frères: Sylviano, Ripon ; 
Loriano, St-André-Avellin ; 
Avelino, Montréal; 6 soeurs : . 
Mmes Emile Brazeau (Menci -
e l ) . Shoemaker, On t . , Zoel 
Dubé (Exvilda), Diane Larou -
che (et) Mme Fernand St-Jean 
(Reine) St-André-Avellin, An­
dré Sasseville (Em«rilda), Swas 
tika, Ont . , Mlle Electa L e -
gault, Montréal; 1 petit-enfant, 
La dépouille reposait a* la ma i ­
son funéraire Brunet, 750 bouL 
Maloney, Gatineau, d'où 1 e 
départ eut lieu samedi 17 avril 
pour service i 4 hres en l 'égl i ­
se St-Maria-Gorett i . Inhuma -
tion au cimetière St -Jean-Ma-
rie-Vianney. 

Clinique Pompe à Eau Lochaber Enrg 
V e n t e • S e r v i c e • R e p a r a t i o n s 

T O U T E S M A R Q U E S 

P o m p * • F i l t reur - A d o u c i s M u r 

R . R . 1 M A S S O N R O U T E 8 9 8 6 - 8 6 4 2 

C A R T E S P R O F E S S I O N N E L L E S 

I.-M. BERTRAND ET ASSOCIE 
Jean-Marie Bertrand, C.A., - Laurent Bertrand, C A . 

9 8 6-3393 

164 E S T , RUE MACLAREN BUCKINGHAM 

A I. B r u n o e t I. H u b e r t V i l l eneuve 
j V J , D l ' F C T F U B * B F r N É » â I L f ^ 

» 1 3 4 ru 

Té l : (819) 9 8 5 - 2 5 9 5 

e A l e x a n d r e T h u r s o , Q u e . 

( • ! • > 7 7 7 - 7 0 * 2 
6 7 3 . BOUL ST J O S E P H BLVD 

H U L L . Q U f 

A n d r é C . P a t e r a M F.MBHF . M E M B E R : 

L ' I N S T I T U T O I S C O M P T A B L I S P U B L I C S A C C B I O I T I S 

T H I I N S T I T U T I or A C C R I O I T I D P U B L I C A C C O U N T A N T S 

N A T I O N A L A S S O C I A T I O N O P A C C O U N T A N T S I N I W V O K K I 

MAINTENANT OUVERTE 

Pharmacie 
Lorrain 

335 Victoria 
Thurso 

LIVRAISON: 

PLAISANCE - P A P I N E A U V I L L E - ST-ANDRE-AVELLIN 

1 MONTEBELLO 
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HOTEL ALEXANDRA 
BUCKINGHAM, QUE. 

Ù\SiO 
PAS DE FRAIS DE COUVERT 

Hotel Union Thurso 
En v e d e t t e c e t t e s e m a i n e : LA PETITE MARIE 

a c c o m p a g n é e par l ' o r c h e s t r e de B o b K i n g 

Du nouveau à l'Hôtel Union, 

vendredi soir: " L a Dome de Pique" Gros lot: $ 4 0 . 0 0 

Samedi ^oir:Progranrne 

oroateurs lour une duré) 

ie 4 semaines. 

i" ).00 tH a-Jgnant dt cf-.Ou.ir»  

semaine et prix de consolation. 

Gronde finale :S50. au gagnant 

Dlmcinche: Artiste Invité. 

T O R O 
Garage Texaco 

Larocque 
S e r v i c e et r é p a r a t i o n s 

C H E N E V I L L E , Q U E . 4 2 8 - 3 2 8 2 

Les opérateurs 

de jeux de bagatelles sont-ils 

des parias ou des victimes ? 
U n'est pas une semaine sans que q u e 1 -

que part sur le territoire du Québec des " m a-
chines à boules" soient saisies par la police . 
De temps à autre cependant ces opérations po­
licières prennent une tournure plus dramati -
que, sous certaines impulsions, les agents d'es­
couades de la moralité se lancent dans de v é ­
ritables razzias. 

Le résultat le plus immédiat de ces opéra -
tions de police se traduisent le plus souvent , 
dans la publication abusive dans la presse d e 
déclarations aussi fracassantes qu'irréelles. 

Rarement on attend pour commenter la si­
tuation que les Tribunaux se soient pronon­
cés autant sur les appareils eux-mêmes que sur 
leur saisie et sur les accusations qui sont le 
plus souvent portées contre d'honnêtesgens qui 
se retrouvent du jour au lendemain sous l e 
coup d'accusations d'avoir tenu une maison de 
jeu. 

C'est en ce sens que le président provincial, 
de l'Association des Opérateurs de Machines 
d'Amusement, M. Guy Lacai l le , exprime sa 
pensée en soulignant d'une façon particulière­
ment exaspérée les abus de langage des auto -
rites policières à certaines occasions. 

"Je m'étonne que certains policiers se per­
mettent des déclarations abusives à l ' o c c a ­
sion de telles razzias de manière à préjudicier 
la population i notre endroit avant même que 
les T/ibunaux aient porté jugement, soulign e 
M . Lacaille."Il s'agit là , à mon sens, d'une 
façon d'agir qui constitue à notre endroit rien 
de moins qu'un déni de Justice, puisqu'à tou­
te fin pratique, on nous trouve coupable avant 
le procès, ce qui va à l'encontre des princi -

f es élémentaires du Droit, de la Justice et de 
'équité." 

Le président de l'Association s'est dit parti­
culièrement révolté par la publication, c e s 
derniers jours, de la déclaration d'un polici -
er de la région de Québec qui, après avoir 
effectué la saisie d'une cinquantaine d'appa -
reils connus sous le nom de jeux de bagatelle , 
déclarait péremptoirement, e t , il cite à partir 
du texte publié dans un quotidien de Montré­
al: "on sait que les distributeurs de ces appa­
reils s'approvisionnent en machines aux Etats-
Unis, leur font passer la frontière clandestine­
ment et les louent au pourcentage. . ." 

"Non seulement c'est là une d é c l a r a ­
tion fausse et mensongère, mais il se t ro u -
ve précisément que c'est peut-être au niveau 
de l'importation des appareils de jeu par rap­
port à leur opération au Canada que le para -
doxe est le plus frappant", note M. Lacaille . 

"Effectivement ces appareils sont en tota -
lité de fabrication américaine mais ils sont 
tous importés légalement au Canada par des 
grossistes qui ont pignon sur rue. Or il se trou­
ve que le gouvernement fédéral permet l'im -
portation de ces appareils sur lesquels il pré -
lève des droits d'importation leur donnant ain­
si, de ce fait, libre accès au Canada. Or dans 
un deuxième temps, ce même gouvernement, 
le gouvernement fédéral, est responsable de la 
rédaction du Code Pénal canadien en vertu du­
quel les appareils sont saisis par les autorité s 
provinciales qui ont, e l les , la responsabilité 
de l'application de la Justice criminelle. 

"Il serait anormal de la part de l'Associa -
tion que je préside, de poursuivre M. Lacaille 
de conduire ce débat sur la place publique , 
comme je le fais présentement, si préalable -
ment nous n'avions pas saisi l'autorité com -
pétente de cet état de chose. 

Or l'Association des Opérateurs de Mach i ­
nes d'Amusement du Québec a déjà, dans un 
premier temps, saisi la Commission d'Enquête 
sur la Justice (La Commission Prévost) d' un 
mémoire dans lequel nous faisions voir n o s 
vues, e t , dans un autre temps, nous avons a-
dressé au gouvernement de la province de 
Québec, par le truchement de la Régie d e s 
Courses, un second mémoire sur la question." 

"En présence du fait que si les saisies d ' ap ­
pareils se font nombreuses et fréquentes, notre 
système judiciaire veut que dans chaque c a s 
les Tribunaux soient appelés S statuer. Or 
maintes fois nous avons dans tous les d i s -
tricts judiciaires de la province obtenu gain de 
cause et obtenu des acquittements honorable s 
accompagnés de l'ordre de la Cour à la poli -
ce et à la Couronne de remettre les appareils 
à leurs propriétaires légi t imes." 

"Nous sommes donc en droit, dit M. La­
ca i l l e , de s'étonner du fait que l'on poursui­
ve l'application de la loi d'une façon aussi 
cahotique et discrétionnaire". 

Faisant un rappel de certains passages d e s 
mémoires déjà présentés au gouvernement, le 
président de l'Association souligne que tousles 
appareils n 'étant pas exactement de m ê m e 
nature, il serait heureux qu'ils soient consi -
dérés de manière différentes. Pour y a rr i ve r 
l'Association a même recommandé au gouver­
nement de la province d'établir un bureau de 
contrôle un peu à l ' image de ce qui a été fait 
pour le c inéma, qui aurait l'autorité et l a 
fonction de voir les appareils avant leur mise 
en circulation de manière à ce que les opé -
rateurs autant que la Justice puissent savoir en 
tout temps quelle attitude prendre à chaque 
occasion. 

"Un tel système conduirait inévitablement à 
désengager les services policiers d'une t â c h e 
ambiguë qui leur incombe présentement per­
mettant du même coup des économies consi -
dérables en personnel policier, i libérer 1 e s 
Tribunaux d'une foule de causes qui leur font 
perdre un temps précieux et préviendrait en 
même temps que nos membres, affirme M. 
Lacail le , continuent â subir des torts et des 
dommages considérables." 

"Nous ne demandons, d'affirmer M.Laca i f -
le en terminant, aucun privilège, a u c u n e 
faveur, nous ne réclamons que Justice et é -
quité à titre d'hommes d'affaires engagés dan s 
un commerce reconnu comme légitime par la 
loi mais dont la marche est trop souvent e n -
trabée par des mesures discrétionnaires et des 
inégalités de traitement qui empêchent dans 
une certaine mesure d'être comme les autres 
commerçants du Québec, des hommes d'affai­
res égaux aux autres citoyens devant la Loi. " 

"Nous avons soumis des éléments de la so­
lution au problème à l'autorité et il ne nous 
reste plus qu'à attendre d'elle l 'établissement 
d'un système juste et équitable autant pour la 
population que pour nous et ce dans un p r o -
fond souci de l'ordre public." 

4 2 7 - 4 2 5 5 

CHARLEBOIS 
AUTOMOBILES LTEE 

PLAISANCE, QUE. 

I L N O U S M A N Q U E E N C O R E Q U E L Q U E S V O I T U R E S U S A G E E S P O U R A V O I R 

U N B O N C H O I X . . . 

Voyez les vendront MARCEL C H A R L E B O B : Tel 427-6716 

FRANÇOIS GAUTHIER : Tél. « 7 - 6 2 9 3 

ST-ANDRE AVELUN 

A t t e n t i o n , 
a m a t e u r s d e d a n s 

Le comité en danse sociale , 
de St-André-Avellin est à o r ­
ganiser un voyage en autobus , 
pour se rendre le 8 mai au cen­
tre municipal d'Ottawa, assis­
te! au 3e festival annuel du C . 
R.O. et aux compétitions ré -
g iona les en danse sociale. 

Soulignons que 0 couples j u ­
niors de Chénéville et St-A.-A. 
participeront i ces compéti -
tions, ils ont donc besoin de 
votre encouragement. 

Vous pourrez apprécier des 
spectacles en danses interna -
tionales et évoluer sur 1' i m -
mense parquet de danse de 165 
par 8r>, des salons B et C du 
centre municipal d'Ottawa, au 

son de la musique des "Music 
Mates", orchestre de 12 musl -
ciens. 

Vu le nombre d'adeptes de 
la danse toujours grandissant 
chaque année, les billets sont 
donc trè-.limités, si vous ê t e s 
intéressés, faîtes vos réserva -
tions le plus tôt possible > à 
Mme Paul Campeau t é l . 983 -
7778. Elle se fera un plaisir de 
vous donner les renseignements 
nécessaires. 

Les couples des paroisses e n ­
vironnantes sont les bienvenus, 
C'est donc une soirée â ne pas 
manquer. 

Le Comité . 

http://cf-.Ou.ir�
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Du 25 avril au 7 mai 

C O U R S P O U R H O T E L L I E R S A V A L - D A V I D 
L'Institut de tourisme e t 

d'hôtellerie présentera à 
Val-David, dans le comté de 
Terrebonne, du 25 avril au 7 
mai , un cours de formation gé­
néral en hôtellerie. Ce cours 
aura lieu à l 'hôtel La Sapinière, 
et s'adressera aux propriétaires 
et aux gérants d'hôtels, de 
motels et de restaurants, a in­
si qu'aux chefs cuisiniers. D'u­
ne durée de deux semaines, le 
cours sera dispensé du lundi au 
vendredi. 

Le ministre du Tourisme, de 
la Chasse et de la Pêche,Mm e 
Claire Kirkland-Casgrain, in -
vite les hôteliers de tout le 
Québec â* se prévaloir de c e t 
important service que leur of­
fre l'Institut de tourisme et 
d'hôtellerie. 

En effet, on traitera d e 
nombre de sujets d'un d'intérêt 
capital, comme la direction 
du personnel, la cuisine, 1' a -
chat et la surveillance des bois 
sons et de la nourriture, le prix 

Prospective ou foillite 

A courte vue 

Dans un Québec moderne où 800 ,000 Québécois souffrent , 

Îilus que jamais, l'impression qui se dégage Indique une t e l -
e considération du temps présent que nous en oublions le 

temps futur. 
Dans toute l'organisation de la société, et dans la détermi­

nation même de nos propres activités, nous décidons si sou -
vent en fonction du quotidien que l'avenir devient un mirage 
et le mirage, l 'avenir. 

L'insuffisance 

La seconde constatation souligne l'Insuffisance du Canadien 
Français. 

Plusieurs hommes politiques seraient incapables d'adminis­
trer un restaurant et ils gèrent des milliards. Trop de n o s 
hommes d'affaires ne peuvent entreprendre ou réussir les ini -
tiatives exigées par la croissance et le progrès. Le citoyen de­
meure en général un monsieur qui ne sait pas ce qu'il veut e t , 
sans volonté commune, il ne discerne pas les chemins de l ' a ­
venir communautaire. Bref, nous sommes porteurs de nosmi -
sères et responsables de notre pauvreté col lec t ive . 

L'adaptation 

Face à ces divers comportements psychologiques, il impor­
te d'abord de sensibiliser l 'homme aux réalités du mil ieu. 

La conscience du malaise québécois est une condition e s ­
sentielle i la solution du problème national. De là l'urgence 
de personnaliser le fait économique canadien-français. L e s 
croisades ne mobilisent plus personne. Aujourd'hui, il f a u t 
individualiser les difficultés de la communauté. Il faut hu -
maniser la société, ses structures et l 'argent. Sans une adap­
tation à la personne humaine, la compréhension du dévelop­
pement de la société demeure fugitive voire même impossi -
ble . 

La Prospective 

Cette application du problème économique à la vie de 
chaque citoyen doit être profondément tournée vers 1' avenir . 

Trop longtemps, l'homme canadien-français s'est d é f i n i 
uniquement d'après son passé ou selon les credo politiques 
Chaque jour, il orientait, et il oriente encore, ses projets et 
ses travaux, selon les difficultés de l'heure et du mil ieu. Les 
obstacles routiniers limitent vite l'ambition et l'innovation . 
La politique de bouts de chemins est vite transformée en bouts 
d'autoroutes. 

A vivre ainsi au jour le jour, une nation rit le vendredi et 
pleure le dimanche. L'avenir d'une collect ivi té ne doit p a s 
être bâti d'après les deuils de l 'année. Il faut être capable 
de concevoir autrement la société de demain. L'homme c a ­
nadien-français doit vouloir son avenir. U doit, non l ' idéa l i ­
ser, mais l ' imaginer, le prévoir, l'inventer et l 'élaborer. 

Lorsque le Canadien-Français saura collectivement ce qu'il 
veut devenir pour l'an 2000 , il travaillera alors i accompl i r 
ce qu'il aura projeté. Dans cette vision, l 'avenir est promet­
teur; au contraire, la création d'une société d'entretenus con 
duira à la faillite du peuple qui avait droit i la vie . 

LE TEMPS DES SUCRES. - A la grande jo ie des petits et des 
grands, le printemps marque l'arrivée du "temps des sucres". 
Les méthodes de production ont bien évolué depuis l'époque , 
où les indigènes utilisaient le tomahawk pour entailler l e s 
érables; et le Québec est devenu un fournisseur international 
de sirop et de sucre d'érable. Le dessin 1 la plume que 1' o n 
voit ic i , et qui appartient au Musée du Québec, est dû i Al­
lan Edson qui l 'a fait paraître dans l'Opinion publique le 16 de 
mai 1872. A remarquer le chalumeau et le seau de bois a in ­
si que la tarière pour percer l 'écorce des érables. 

de revient des repas, la comp­
tabilité hôtelière, le service 
de table, des vins et des cham­
bres, la décoration, l ' a ccue i l , 
e t c . 

Le nombre d'inscriptions est 
l imité . On fera bien de com -
muniquer au plus tôt avec M. 
Jean Ruffo, Education perma -
nente, Institut de tourisme et 

d'hôtellerie, 550 rue Poupart , 
Montréal 13-4. T é l . : région 514 
873-4152. 

THEATRE ROYAL 
ST-ANDRE-AVELLIN 

la v ie 
I N T I M E 

d 'un 
c o u p l e . 

EN COULEURS 

LE MIRACLE 
D E L AMOUR 

e r e e t 2 

Dim., lundi, mardi 

les 25 26 27 avril 

D i m a n c h e r e p r é s e n t a t i o n s 

à 6 h r e s e t 9 h r e s p . m . 

A D M I S S I O N : $ 1 . 2 5 

e m e 

D i m a n c h e m a t i n é e 

à 2 hres a u p r o g r a m m e 

" P r i n c e s s e 

PARTIE PARTIE 

d ' u n 

j o u r " 

Marché d'escompte 

Route 8 

André Lajoie 
LICENCIE - BIERE FROIDE 

PLAISANCE 427-6416 
S P E C I A L C E T T E S E M A I N E 

Café Chose I Sanborn >° — 1.79 

Up-TOWn Gros format 8 /1 .00 

Biscuits soda ^ 39e 

Poulet Chapon 5 a ? 1 bs 39c Ib 

Rôti porc picnic 39( Ib 

Steak M i l i t e . 89e Ib 

Céleri G r o s s e u r 2 4 29el 

Farine 7 lbs 59c 

Boeuf hache 55c Ib 

Steak hache 55c Ib 
Echalottes 3/29e 
Oranges 49c doi. 
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Ripon Fassett 
Sr-Andre-Avellin 

Nous souhaitons beaucoup de 
bonheur i M . Yvon Bélisle et 
Françoise Desjardins qui s'uni­
ront devant le Seigneur, s a -
niedi 24 avril a* 4 heures. 

BONNES VACANCES 

Nous souhaitons bonnes va­
cances a Mlles Louise D u -
pont et Lorraine Patry qui nous 
ont quittées pour un mois à 
Philadelphie, U . S . A . 

REMERCIEMENT 

Nous souhaitons un chalcu -
reux accueil au nouveau pré -
sident du club Pin Rouge de Ri­
pon Inc. M. Noel Matte, et un 
sincere remerciement au pré -
sident sortant, M. Théo B e r-
nard. De la part des directeurs 
et des membres. 

PROMPT RETABLISSEMENT 

A Mlle Lucille Duchesne qui 
a subit une intervention chirur­
gicale J l'hôpital de Bucking -
ham. De la part de ses parents 
son institutrice et ses amis de 
l 'école St-Coeur-de-Marie. 

Souhaits de prompt rétablis­
sement à* M . Charles Gendron, 
actuellement hospitalisé à 
Montréal. 

MUNICIPAL: 

Des travaux pour les égouts 
dans la rue de l 'école débute -
ront très prochainement. De 
plus amples détails paraîtront 
la eniaine prochaine. 

Nous aurons un reportage sur 
le moulin i scie de la Com -
pagnie Brunet & Fils, aussitôt 
que cé dernier sera en opéra -
tion. 

Hotel Motel Seigneurie Inc. 
ROUTE B• 
PAPINEAUVILLE, QUE. 

a» 

SAMEDI DIMANCHE 
LES 23-24 AVRIL 

"THE 
CORBINOS' j 

Vendredi, eemedl ml dimanche, 

ORCHESTRE ' LES TYRANTS' 
Selle è minier - Smlle de réeeptlone 

Pour un temps restreint seulement 
Nouveau fini d'acrylique en aluminium uni 

REVETEMENT EN ALUMINIUM 
La meilleure qualité d'aluminium 

JPas dt nécessité de peinturer 
Irtiirant ?0 ans. Téléphonez nuut 
"avant d'acheter votre r e m t u i t . 

Nous vous donnons une garen-
|tip rie 20 i m 

Si votre maison mesure: 10' de 
tacade - )0 ' * l'arrière — l t ' 
a droite et 26 S (auche. 

t l ? ' > « da haut tiennent 1,1 
pieds r.arréi a l ie It pi, car. 

.00 
peur u n i m e n e r ) m o y e n n e 

Tous l u c é l e r i s et l e u s les t e n ­
i r * de m o t e n a u i ( u n i i r a i s sup­
p l é m e n t a i r e s ) . 

AUCUN ACOMPTE 

• TERMES A VOTRE CHOIX 

• COMMUNIQUEZ AVEC NOUS AUJOURD'HUI 

• SANS ENGAGEMENT—SERVICE DE 24 HEURES. 
Téléphonez nous i m m é d i a t e m e n t la jou r ou la n u i t — 

Les quan t i t és a t les t a i n t e t sont res t re in te» 

S PRIME 

t pertt en i 
. lu 

minium G R A T U l 

^ 5 T l a . , e tout re-

g S «élément intégral 

J j S j en a I u m I n turn ç 5 j 

d'une maison 

7 2 5 - 1 7 1 6 

Sur la photo, de gauche à* droite: le R. : D. Charron, C . Ro­
bert, L. Dufresne, L. Strasbourg; 2e R. : N. Dumouchel, N . 
Faubert, L. Robert, C . Whissell, I I . Mail lé , L. Mail lé , M. 
Périard. 

DIPLOMES DE MUSIQUE 

La semaine dernière, plus précisément le 7 avril, o n z e 
élèves de l 'Ecole de Musique des Soeurs de la Providence de 
St-André-Avellin ont subi avec succè les examens du Con -
servatoire National de Musique de Montréal, devant M . L . 
Woolly, D . M . , compositeur et musicologue réputé, du corps 
professoral de 1TJOUAM. 

Ces onze élèves étaient inscrits a* différents degrés, d e ­
puis le Préparatoire jusqu'au Supérieur II inclusivement. Ce 
sont, aux cours 

PREPARATOIRE: 

ELEMENTAIRE: 

INTERMEDIAIRE: 

SUPERIEUR 1: 

Lucie, fille de M. et Mme André Du­
fresne. 
Nicole, fille de M. et Mme G é r a l d 
Dumouchel et Diane, fille de M. et 
Mme Aurélien charron. 
Marjolaine, fille de M . et Mme Vi -
tal Périard et Carole, fille de M. et 
Mme G . - E . Robert. 
Louise, fille de M. et Mme G . - E . R o ­
bert et Carole, fille de M. et M nie 
Yvon Whissell. 

Ces élèves sont de St-André-Avellirt, 

A cette liste, s'ajoutent: 

INTERMEDIAIRE: 

SUPERIEUR 1: 

Lyne, fille de M. et Mme Reginald 
Strasbourg de Chénéville et N i c o 1 e 
fille de M . et Mme Rhéo Faubert de 
Montpellier. 
Hélène et Lucie, filles de M. et Mme 
Reynalde Maillé de Chénéville. 

Toutes ont obtenu leur diplôme avec lesnotes"DISTINCTION" 
ou "GRANDE DISTINCTION". 

FELICITATIONS à ces vaillantes élèves, pour leur b e au 
travail et leur succès. 

Montpellier 

M. et Mme Rock Huneault célébraient au milieu de leur fa -
mi l le , leur cinquantième anniversaire de mariage. Una ré­
ception fut servit à l'Hôtel Le Château Montebello. Fél ici -
tations aux jubilaires. " 
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Q U A N D - Q U A N D 

E N V I L L E E T D A N S L E C O M T E 

por J A C Q U E S D U P O N T 

UNE ANOMALIE DANS LE COMTE 

D'après le Régime d'Assurance-Maladie du Québec, l'extraction des dents devrait ê t r e 
payé par le gouvernement, pourvue que c e c i soit fait i l 'hôpital. Présentement l 'hôpital St-Mi -
chel de Buckingham, n'a pas la place nécessaire pour donner ce service. Donc, c'est une char -
ge additionnelle que les gens du comté doivent combler. Je suis quelque peu surpris de voir que la 
population endure cette anomalie, sans rien dire. A qui la faute? . . . Que faut-il f a i r e . . . ? Il me 
semble que des pressions devraient être faites auprès des autorités afin que notre comté puisse lui 
aussi bénéficier de ce service offert par le Régime d'Assurance-Maladie. Ce régime dit c e c i : l e s 
services assurés sont les services de chirurgie buccale rendus par les chirurgiens-dentistes en m i -
lieu hospitalier. 

Montebello 
CLUB AUTO-NEIGE: 

C'est samedi soir prochain â 
la Cabane Chez Baptiste que 
le Club Auto-Neige Bourassa 
tiendra son banquet annuel. Un 

souper sera servi au cours de 
la soirée. Il y aura danse a -
vec orchestre ainsi que conip -
toir i rafraîchissements. 1 ou < 
les membres et leurs amis y 
sont les bienvenus. 

Henri Bourassa: 

LES CANADIENS SONT LA 

C'est tout un revirement qu'ont accomplis les joueurs du Canadien contre Boston. Cette grosse 
machine, qui a accumulé au cours de la saison toute sorte de record. La semaine passée j 'accusais 
l'entraîneur du Canadien de trop changer ses lignes, mais il a eu tout de même raison, et j e l u i 
enlève mon chapeau. Il faut ajouter que "Dryden" a été un gros facteur dans cet te victoire sur -
prise du Canadien, car n'eut été de ses nombreux arrêts, la série aurait peut-être été terminée au­
paravant. Certains autres joueurs se sont distingués, mais dans l 'ensemble ce fut une victoire d'é -
quipe. Il faut espérer que la série avec le Minnesota donne lieu i du jeux, aussi intéressant. Les 
chances de cette équipe sont i peu prés les mêmes que le Canadien au début de la série avec Bos­
ton. Il ne faut pas oublier que les parties se jouent sur la g lace . "Jacques Beauchamp dans l e 
"Journal de Montréal" de dimanche avait prédit une victoire finale du Canadien 4 - 2 . Il a gagné sa 
prédiction. Felicitation â tous les joueurs et à* l'entraîneur. 

A la Bibliothèque 

Nationale du Ouébec 

M O N T E B E L L O 
La semaine dernière, la 

direction du club Granit fai -
sait la remise des trophées aux 
gagnants de la section des hom 

mes. Voir photos. A cette o c ­
casion un coquetail fut offert à 
tous les membres et joueurs. 

Photos Pétrash. 

Les Dames Hélène de Cham­
plain tiendront leur bingo à 
l 'hôtel de ville de Montebello, 
le 28 avril i 8.15 heures. 

La Bibliothèque nationale du 
Québec vient de faire l ' acqui ­
sition d'un nombre considéra -
ble de documents ayant appar­
tenu au journaliste et h o m ­
me politique Henri Bourassa. 

Ces papiers comprennent de s 
actes notariés (a* peu près 1,000 
pièces) recueillis entre 1845 -
1870 et se rattachant à la s e i ­
gneurie de la Petite-Nation.de  
même que des notes sur l'h i s-
toire de cette seigneurie q u i 
fut la propriété, pendant plu­
sieurs années, de la famille 
Bourassa. Font aussi partie de 
cette collection, des articles 
signés Henri Bourassa, au m o ­
ment où il collaborait à la r é ­
daction de l'Interprète d e 
Montebello, journal du comté 
de Labclle et des groupes fran­
çais d'Ontario-est, et quel­

ques articles qu'il écrivit pour 
"Le Ralliement" de C la r e n-
ce Creek en Ontario. 

Les quarante-trois dossiers de 
coupures de presse rassemblées 
de 1895 à* 1902, au moment où 
Bourassa fut maire de Papi -
neauville, font état de la po -
litique du Québec et du < ana -
da, de la guerre des Boers, des 
élections fédérales, en somme 
du climat politique de l'é p o-
que. 

Plusieurs discours de Bouras­
sa alors qu'il était député de 
Labelle à la Chambre desconi-
munes, concernant par exem -
pie l'achat des plaines d'A -
braham (1902), les amende 
ments ayant trait au bill du di­
manche (I90G), le Canada et 
la politique étrangère de 
l'Empire (1926), font aussi par­
tie de ces documents. 

9 *> 

Trophée Banque Canadienne Nationale gagné par l'équipe Dr. 
G . Huneault composée de G. Huneault, J . L . Gervais (n'appa 
raft pas sur la photo) Gérard Pesant, J . -Yves Laframboise. Le 
trophée est présenté par M . J . Copeman président du Club 
Granit et Claude Hugo gérant de la Banque Canadienne à Mon 
tebel lo . 

OCCASION D'AFFAIRES 
BATISSE A MULTI USAGES 

ENTREPOSAGE MANUFACTURE - E N T R E P R I S E - MAGASIN 

USINE - E T C . . 

Bureau et sal le d'échantillons de 8 8 0 pl. c a . 

Rat i s se de deux étages , 4 6 2 0 pi. c a . chaque étage. Chauffés, éc lairés , isolés, 

système d'eau. 

Rat i s se à os étage, 9643 pi. c a . dont 4239 pi. c a . de plancher asphalte. 

Terrain de 34384 pl. c a . — Prix: $35 ,000 .00 — F a i t e s une offre 

THURSO LUMBER LTEE 
985-2253 

L'équipe grande championne de la saison composée de B Des 
châtelets C Hugo, V. Quesnel, M . Périard. Cette equine 

M m u l \ V , r 0 p h é e S ' ? ° d e m i e « ' « « s furent présentés par 
M. James Copeman, président du Club Granit. 

Photo d'une partie des directeurs et membres au LIUD Granit . 
Cette photo fut prise lors d'un coquetail offert à tous 1 e s 
membres joueurs. Au cours de cette soirée, la remise d e s 
trophées pour la saison fut faite. 

WANITA, 
Peppin Girl 

VIEUX PIN 
ST-ANDRE-AVELLIN 

F ntree libre 

SPECTACLES VENDREDI, 

SAMEDI, DIMANCHE 

DANSE AVEC tt 
L'ORCHESTRE Les Imperials" 

http://Petite-Nation.de
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Chénéville 
ISABELLE 

Jeudi le 22 avril , assemblée 
régulière des membres du 
cerc le Pie XII no. 1048 i 8 .00 
p . m . à leur local habituel. A 
l 'agenda: Pèlerinage au cap de 
la Madeleine pour le 30 mai , 
e t c . Toutes les soeurs sont cor­
dialement invitées. 

INVITATION: 

A toutes les filles d'Isabelle, 
leurs parents et amis, S assis -
ter à* la célébration du 25e an­
niversaire de fondation du Cer­
cle des Filles d'Isabelle Notre-
Dame de Grâce no. 726 de 
Hull. Samedi le 24 avril .Mes­
se â" 7 .30 p .m. en l'église St-
Rayniond de Hull, suivie d'un 
banquet et d'une soirée récréa­
tive à* la salle St-Raymond de 
Hull. Contribution: $ 5 . 0 0 par 
personne. 

AUSSI: 

les Autre invitation à toutes 
Filles d'Isabelle seulement , 
pour une initiation S Thurso , 
samedi soir le 1er mai i 7 hres 
p . m . à l 'école Bourget, r u e 
Bourget, Thurso. La cérémo -
nie sera suivie de la messe et 
d'un buffet froid, au même 
endroit. Pris du couvert: $2 .50 . 
Bienvenue à toutes. 

BONNE FETE: 

A Mme Lionel Gagnon, qui 
célébrera son anniversaire de 
naissance la semaine prochai -
ne . De la part de son époux, 
ses enfants, petits-enfants et 
autres parents et amis. 

A Mlle Johanne Huguet-
tour qui célébrait son 12e 
inversa ire de naissance le 
avril. De la part de ses 
rents et de tous ses amis 
classe de 6e année. 

La -
an-

21 
p a -

de 

La Volière Musicale 
L e s é l è v e s de c e t t e é c o l e d e m u s i q u e 

p r é s e n t e n t un c o n c e r t à l ' é c o l e N o r m a l e 

de S t - A n d r é - A v e l l i n , s a m e d i le 15 mai 1971 

et au S é m i n a i r e M o n t f o r t de P a p i n e a u v i l l e le 

samed i 2 2 mai 1971 à 8 . 3 0 p . m . 

A d m . : $ 1 . 0 0 Pour i n f o r m a t i o n s : 

S t - A n d r e : M . Y v e s C h a r r o n 9 8 3 - 2 3 3 1 

P a p i n e a u v i l l e : M . L é o n D i c a i r e 4 2 7 - 6 4 9 5 

Nouveau Nouveau 

Le Marthe l 'A l iMsUba i L U . 

I l Ti irsi 

sera ouvert toes les l i e i ï s 

à partir * 19 avril 

Hotel Commercial 
Montebello 

S A M E D I E T D I M A N C H E 

D A N S E A V E C N O U V E L O R C H E S T R E 

Soirée du Bon Vieux Temps tous les vendredis avec 

"LES CORONETS" 

L . Tremblay, prop 

4 23-6352 

DEPLACEMENT: 

Lundi dernier, Mmes Gabri'-
e l Pilon, Muguette Tremblay , 
R . Desgagné, G. Gagnon, Es -
tras Tremblay, se rendaient au 
Centre Diocésain de Hull pour 
une journée d'étude des Dames 
Fermières. 

BOBBY LECLERC 

m a i -
c e r -
grande 

C e s t 

BOBBV LECLERC est né, à Magog le 29 mai 1950, de mère I -
roquoise et de père canadien français. Dans son patelin natal, 
il débuta très jeune dans la chanson. Il gagna plusieurs con -
cours d'amateurs et travailla avec un groupe pendant six ans. 
Malgré ses nombreuses activités, BOBBY n a pas cessé ses é-
tudes, après son cours secondaire terminé, il s'inscrit à* l b n i -
versité de Sherbrooke et se mérita un baccalauréat en psycho­
logie. Bien qu'il ait toujours étudié on peut quand-même le 
classer parmi les autodidactes, c'est le genre de bonhoni -
me sympathique qui explique une situation très embrouillée , 
en deux minutes et d'une façon très simple. Contrairement 
aux gens qui se compliquent l 'existence, BOBBY est très r éa ­
liste et est toujours porté à minimiser les complications. 

Etant né sous le signe des gémeaux, BOBBY est de caractè -
re très changeant, il est triste et d'un rien il sourit. Mais lors­
qu'il est emballé par une chose, rien ni personne ne peut l'en 
empêcher de mener cette chose i bonne fin. 

Si vous demandez à BOBBY quel est le sport qu'il pratique , 
il vous répondra en souriant "1 'equitation", et même l'hiver , 
il n'est pas tellement sportif, seulement il adore les c h e -
vaux depuis son plus jeune âtie. Dans ses rares moments libres 
BOBBY compose des chansons. C'est d'ailleurs lui qui a fait 
les paroles françaises du succès qu'obtient Nicole Cloutierac-
tuellement avec "L'hirondelle". 

Son premier disque fut gravé pour le compte de la 
son DSP dont le titre est "Ma belle amie" qui eut un 
tain succès. Le deuxième cette fois, qui connaît une 
popularité sous étiquette TRANS WORLD et s 'intitule 
pourquoi". L'adaptation française est de BOBBY et la produc­
tion est de John Pantis, un jeune producteur qui s'impose de 
plus en plus. 

BOBBY LECLERC est un talent que nous (la maison TRANS 
WORLD) n'hésitons pas à exploiter. 

LES MEILLEURES NOUVEAUTES DE LA SEMAINE. 

COMPAGNIE TRANS-WORLD: 

La compagnie Trans-World vient de mettre sur le marché un album comprenant deux microsillons 
et qui s intitulent: "Poèmes et chants de la résistance". Sur ces microsillons vous trouverez d e s 
poèmes et des chants interprétés par: Jacques Michel , Pauline Julien, Gilles Vigneault, Yvon Des-
champs, Raymond Lévesque et autres. Vous trouverez aussi des chansons telles que: Un n o u v e a u 
jour va se lever, J'suls Québécois, Outrages au tribunal, Le temps des vivants, La marche du pré­
sident, Kommandantur, Québec mon pays, les Anglais, Trois poèmes et beaucoup d'autres. Un dis 
que à conseiller. Aussi, de la même compagnie, sur étiquette Zodiaque, un microsillon de Pau -
line Julien qui a pour titre: "Fragile". Pauline nous interprète sur ce long Jeu: Les femmes. Le 
rendez-vous, C'était hier, Vivre qui est-tu, entre nous, bonjour bonsoir et d'autres. Et pour ter­
miner, sut étiquette Trans-world un microsillon anglais qui a pour titre: "Blonde on Blonde Re -
Birth". Sur ce long jeu, vous trouverez des chansons telles que: November, Circles, T ime is pas -
sing, Castles in the sky et beaucoup d'autres. 

COMPAGNIE A & M: 
• 

De la compagnie A & M nous avons reçu un 45 tours interprété sur la première face par C 1 a u -
dia Lennear et qui a pour titre: "Let it be" et l'envers Interprété par Léon Russell et qui s ' inti tule 
"The Ballade of mad dogs & Englishmen". Aussi un microsillon Interprété par Carole King et qui 
pour titre: " Tapestry". Sur c e long jeu, Carole nous Interprète plusieurs bonnes chansons dont 
Beautiful, Home again, So far away, Tapestry, A natural woman et beaucoup d'autres. Et pour 
terminer sur étiquette A & M le tout dernier microsillon de Shawn Phillips et qui s'intitule: " S e 
cond Contribution". Vous trouverez sur ce long jeu des chantons telles que: Keep on, Sleepswal 
ker, Whaz-zat, Steel wyes e t beaucoup d'autres. 

COMPAGNIE R . C . A . : 

De cette compagnie nous avons reçu cette semaine le tout nouveau 45 tours d'André Fontaine et 
qui s'intitule: "La chanson du frère André et l'envers Viens avec m o i " . Je crois sincèrement que la 
chanson du frère André plaira i beaucoup. Aussi sur étiquette R . C . A . le dernier 45 cours de S t e ­
phanie qui a pour titre: "C'est bon de vouloir et l'envers Et voilà . " Et pour terminer sur étiquette 
R . C . A . le microsillon de Paul Anka's qui nous interprète "Ses 21 Golden hits". Sur ce long jeu , 
vous retrouverez des chansons telles que: Diana, Lonely boy, Time to cry, You are my distlny , 
Cinderella, Love land, Crazy love et beaucoup d'autres. 

COMPAGNIE COLUMBIA: 

De cette compagnie nous avons reçu cette semaine un 45 tours de Jean-Jacques Debout qui a pour 
titre: "Antequllia et l'envers Trop tard". Aussi de Victoire Scott un 45 tours qui s'intitule: "H e y 
Mamma et l'envers Brille comme elle br i l le" . Et pour terminer le dernier 45 tours des Sphlnz et , 
qui a pour titre: "Molina's Torch". 

LE COIN DES TOUTS PETITS: 

Pour vous touts petits, la compagnie R . C . A . vous présente cette semaine un microsillon de tante 
Lucille qui a pour titre: "Au jardin des merveil les". Sur ce long jeu Tante Lucille vous raconte : 

Une visite au Jardin des merveilles, Les fées, Les trois singes, Le petit mouton noir, Les trois pe­
tites alouettes, L'histoire du meunier qui dort. Un disque que vous aimerez sûrement écouter avec 
attention. 

Et sur c e , à la semaine prochaine. 

PALMARES AMERICAIN PALMARES CANADIEN ET FRANÇAIS 
i . e* t i 
,< • TITRES I N T E R P R E T E S C O M P A G N I E S 

1 WILD W0RL0 CAT STEVENS A & M 
2 ME AND BOBBY McGEE JANIS JOPLIN COLUMBIA 
3 BLUE MONEY VAN MORRISON W. BROTHER 
4 * 1 WAS WONDERING THE POPPY FAMILY LONDON 
5 PROUD MARY IKE & TINA TURNER LIBERTY 
6 CARRY ME STAMPE0ERS M W C 
7 . CHILDREN OF THE SUN M A S H M A K H A N COLUMBIA 
8 WHAT IS LIFE GEORGES HARRISON APPLE 
9 . STAY AWHILE THE BELLS POLYOOR 

10 LOVE STORY ANDY WILLIAMS COLUMBIA 

'lie 
se in T I T R E S I N T E R P R E T E S C O M P A G N I E S 

I * BUTTERFLY 0 A N Y E L G E R A R D / N GELINAS LA COMPAGNIE 
2 DONNE TON COEUR DONNE TA VIE MIREILLE MATHIEU BARCLAY 
3 » MET UN PEU D'AMOUR DANS TA VIE CELINE L0MEZ T. CANADA 
4 * LES NUITS D'AMOUR ISABELLE AUTHIER ELITE 
5 » UN HOMME DOMINIQUE MICHEL T. CANA0A 
6 . L'OISEAU DE FEU MICHELE RICHARD T. CANADA 
7 . CINQ HEURE OU MATIN DONALD LAUTREC T. WORLD 
8^ QUAND LES HOMMES HA HA DANY AUBE T CANADA 
9 AMERICA AMERICA MICHEL SARD0U PHILIPS 

1 0 . JE CHANTE AVEC LE MONDE ENTIER CATHERINE BLANCHE COLUMBIA 
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MONTPELLIER 

COURS DE MANIEMENT D'ARMES A FEU EN DATE DU 6 , 7 , 8 AVRILl 
1971. 

Voici le nom des personnes qui suivent ce cours avec succès : 

Boyer Yvon, Carrière André, Charron Marcel , Demers Luc , 
Dumouchel Edmon, Faubert Daniel, Hotte Clément, Louis -
seize Léonide, Lalonde Orphila, Richer Gaston, Richer R i -
chard, Riopel André-Jean, Riopel Michel , Séguin Jacques, et 
Viau Jos. 

POINTAGE 90 i 99 = 5; 80 à 89 = 10 

Les animaux sauvages qui peuplent nos forêts, nos eaux, e t 
nos prairies et nos montagnes méritent notre sollicitude. 

Nous en sommes les gardiens, non seulement dans leur in -
térêt, mais dans le nôtre aussi. 

Tout d'abord, l'équilibre de la nature, animale et végéta­
le est une condition essentielle de notre bien-être. 

En second lieu, les animaux sauvages, les oiseaux et l e s 
poissons sont des êtres agréables d'avoir autour de soi, ne se -
ra i t -ce que pour le plaisir de les regarder. Ceux à qui il ne 
suffit pas de les visiter dans les jardins zoologiques peuvent 
souvent observer les oiseaux, les poissons et les petits mam -
mifères dans le voisinage même de leur demeure. 

De plus, les animaux sauvages sont l'unique source de re­
venus d'une partie de notre population, les chasseurs, les trap 
peurs, les pécheurs, les Esquimaux et certains Indiens. 

Enfin, pour des milliers de nos concitoyens et un plus grand 
nombre encore de visiteurs, les sports de la chasse et de la 
pêche sont des passe-temps de premier choix. 

Pour toutes ces raisons pratiques aussi bien qu'esthétiques,je 
recommande la lecture de la conservation de la faune â tous 
les Canadiens. 

Publié par la Banque du Canada, B . P . 6001 - Montréal, Q . 

Association de Chasse et Pêche Alouette - Montpellier, P.Q . 

CHENEVILLE 

N'oubliez pas des cours de maniement d'armes se donnant, 
samedi 24 et dimanche 25 avril 1971 i l 'hôtel de ville d e 
Ripon. Soyez présents samedi i partir de 8 .30 pour vous f a i ­
re inscrire. 

PROMPT RETABLISSEMENT 

A mon frère M. RomualdLa­
mothe qui a été hospitalisé 
dernièrement. De la part de 
M. et Mme Bernard Lamothe , 
Timmins , Ontario. 

BONNE FETE 

A mon mari , Bernard L a ­
mothe ainsi qu'a* son fils Paul , 
qui célébraient leurs anniver -
saires'de naissance le 21 avril . 
A vous deux, bon succès pour 
l 'année entière. De la part de 
ta femme et tes enfants. 

ASSEMBLEE DE LA C . S . R . P . A CHENEVILLE. 

Lundi le 19 avril - 2 0 . 0 0 H: se tenait à l 'école AdrienGuil-
laume de Chénéville, la session régulière de la C o m m i s -
sion Scolaire Régionale Papineau; sous la présidence de M. 
Wilfrid David en l'absence de M. Rémi Morin, retenu p a r 
son travail régulier, n'ayant pu se faire remplacer pour ce t ­
te assemblée â Chénéville. 

Etaient présents MM. Gérard Whissell, Duguay et Bertrand, 
comme Commissaires de la Régionale, accompagnés de M. 
Médard Larente assistant-secrétaire-trésorier et de M. Antoi­
ne Morin directeur général des études. 

MM. Lucien Houle, Jules Migneault et René Lavergne de­
vaient rencontrer un envoyé du Ministère au sujet des regrou­
pements scolaires â Buckingham; ce qui expliqua l ' a b s e n ­
ce de ces 3 commissaires de la régionale ce soir là . 

Tous les items â l'agenda furent respectés. Lorsque M. W. 
David demanda i l'assistance s'il y avait autre chose? M . 
Joseph Lyrette prit la parole pour exprimer, au nom des pa­
rents du secteur nord; sa non satisfaction de la décision prise 
le 5 avril dernier, par MM. les Commissaires de la Régiona -
le de procéder i l 'achat du Séminaire Montfort. 

Il évoqua les points valables du mémoire présenté le 5 avril 
afin d'obtenir l'implantation d'une polyvalente dans son site 
normal c i d. i St-André-Avellin. 

Plusieurs parents posèrent des questions, d'autres donné rent 
franchement leurs opinions et plusieurs blâmèrent MM. 1 e s 
Commissaires - Ces derniers ripostèrent: 

Contrairement à ce qui se passa le 5 avril dernier â la Po -
lyvalente de Buckingham, lorsque 500 parents du secteur nord 
quittèrent la salle sans dire un mot; cette fois-ci se sont MM. 
les Commissaires qui se retirèrent un i un laissant l'assem 
blée derrière eux, plus convaincue que jamais , que la lutte , 
logique et juste, pour obtenir la Polyvalente â St-André - A -
vellin, n'était pas perdue et loin d'être terminée puisque M. 
Wilfrid David a approuvé que tous les points de nos revendi -
cations étaient valables. 

FELICITATIONS 

A M. Louis Chénard qui de­
puis le 19 avril 1971, est res -
ponsable de l'organisation pé -
dago^ique à la Commission 
Scolaire Régionale P.ipineau et 
qui occupera le poste de di 
recteur Ju Séminaire M o n t -
fort de Papineauville dès le 
1er juillet 1971. 

En 1972, M . Chénard vou -
serez automatiquement direc­
teur de la future Polyvalente 
de St-André-Avellin donc J la 
hauteur de votre posi t ion. . . 

Tous vos concitoyens de 
Chénéville et du Lac Simon , 
vous félicitent pour ces lieu -
reuses nominations et vous sou­
haitent tout le succès possi -
ble dans vos lourdes responsa -
bilités en vue du plus g r a n J 
bien de nos enfants. 

C D E C . Conseil 3112 Petite -
Nation 

Vous aurez une asseni -
blée spéciale lundi le 2G avril 
8 .00 p . m . i votre local ha -
bituel à* Chénéville. Tous 1 es 
parrains qui ont des candidats à 
présenter, soyez présents. 

Papineauville Cercles d'amélioration du bétail 

i Le 26 avril se tiendra 
l 'hôtel Monette, une clinique 
de Beauté par la compagnie 
Holiday Magic . Un facial sera 
donné gratuitement i toutes les 
personnes présentes, hommes , 
femmes, seront les bienvenus . 
Entrée libre, 8 hres. Bienve -
nue à tous. 

Le gouvernement du Q u é -
bec vient d'autoriser la forma­
tion de deux sociétés agricoles 
et laitières sous le nom.de: 

- Cercle d'amélioration du 
bétail de Papineau-Est (Thur -
so); 

- Cercle d'amélioration du 
bétail de Papineau-Ouest (Pol-
t imore) . 

Le siège du premier c e r -
cle est situé i Thurso; le siè -
ge du second cercle est a 
"Buckingham. 

La formation des deux or­
ganismes s'est faite conformé­
ment à la Loi des sociétés a-
gricoles et laitières. 

Un avis à ce sujet vient de 
paraître dans la Gazette offi -
c ie l le de Québec. 

THÉO 
CHARRON 

ST-ANDRE-AVEIUN 

MATERIAUX DE CONSTRUCTION 

EN S P E C I A L 

Tuiles incrustées .08/ 2 v-
Ten-test noir 1.99 

4' x 8 ' 3.59 

983-7766 

H 5 

m i t l il 
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LYVRLENTE ! 

J e u n e s a u t e u r s 
LA VIE 

Un petit mot mais qui comporte une signification complexe. Qu'est-ce en réalité? Une an-
-goisse qui se dégage d'une confusion? Une tension qui progresse au fil du temps? Une ardeur q u i 
s'éteint manuellement''Autant de questions auxquelles il m'est difficile de répondre. Mais une vie 
ça peut être bien autre chose. Ca peut être un geste, un sourire, une Jo ie , comme ça peut deve -
nir un cri, une larme, une tristesse! Mais la mienne, ma vie, vaut-elle vraiment la peine de l a 
poursuivre? "-t-»»-

Je ne suis qu'une épave qui s'aggrlppe i une brindille, qui cherche refuge dans un souterrain 
infesté d'horribles monstruosités et dont le seul but est d'en finir au plus vite 1 Pourquoi? Pour la 
simple raison que, quelle que soit la route sur laquelle j ' a i décidé d'avancer, elle ne m 'a p po r -
te qu'obstacles et désillusions! Peut-être un jour trouverai-je enfin la voie qui convient i une per­
sonne à la fois simple et compliquée, anxieuse et désespérée. 

Mais voilà qu'une lumière s'infiltre i travers ce brouillard dé j i moins opaque! J'aperçois u-
ne brindille qui croit, arrosé d'un nouvel espoir! Un grand frisson convulsionne tout mon ê t re . Je 
sens le vent violent qui balaie tout sur son passage, même l'obscurité. C'est le vent de l'espéran -
ce et DE LA GLOIRE. I l emporte avec lui le SOUVENIR DE CE QUI N'EST PAS ENCORE ARRIVE.u-
ne crainte non fondée, un destin ma l dessiné! U ne laisse trace d'aucune équivoque, pour livrer le 
passage au bonheur qui fait une entrée triomphale dans cette vie od croit toujours ce qui était brin­
dille mais devenue aujourd'hui arbre gigantesque, grâce à* la constante surveillance de la con fi -
ance! Ah! Cette jardinière! Elle excellera toujours dans CE METIER QU'EST LA PROSPERITE! 

Une clarification spirituelle s'imposait'. 

Carole Théorêt, Secondaire 4 , Glen Almond. 
Mai , juin, septembre, octobre . . . les étudiants de la Poly • 
valente passent plus volontiers leur période du diner â* l 'exté­
rieur. Mais où se trouve la cour de récréation? 

INCROYABLES 
REDUCTIONS ! 

CENTRE DE TAPIS 
ET DRAPERIES GATINEAU 

358, boul. MALONEY, GATINEAU 663-9207 
En fare de Plats Gatitiesu 

Rallye Tiers Monde 
le 1er mai 

Le Rallye Tiers-Monde a 
lieu à Ottawa SAMEDI L E 
PREMIER MAI PROCHAIN. U n 
bon nombre de marcheurs de la 
Polyvalente visent l 'object i f de 
40 mil les . Ils passeront au 
sein de la population loca­
le pour recevoir votre appui. 

Les feuilles J e participation 
sont maintenant disponibles à 
la Polyvalente sur les heu -
res du diner pour tous ceux et 
celles qui veulent prendre part. 

Un service d'autobus sera à 
la disposition des marcheurs de 
notre région. Nous espérons a-
voir plus de renseignements la 
semaine prochaine. 

De fil en aiguille 
Des cours de couture sont 

donnés à la Polyvalente dans 
le cadre des activités parasco­
laires. Ces cours regroupent u-
ne quarantaine d'étudiantes i l s 
sont donnés par Mme Monique 
Bast ien, professeur â l ' é c o l e 
et par Mme Hugh Burndt et 

Mme John Paluck des Dames 
Fermières et par Mme C . E , 
Horton, professeur de coutu -
re aux adultes. 

Une exposition de ces ira -
vaux aura lieu i l 'occasion de 
la journée du parascolaire vers 
le début du mois de m a i . 

Nicole Carrière suit attentivement le tracé de son patron en 
découpant son tissu. 

(Photo: Richard Carrière, La Polyvalente) 
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Sondages 
PES - PANTALONS - JEANS - BLOUSES - JU 

Depuis plusieurs semaines, la population étudiante de notre école manifestait le désir d ' u n e 
plus grande liberté, vis-à-vis 2 règlements de la Commission Scolaire Papineau, concernant c o s ­
tumes et les fumoirs. 

Le Conseil Etudiant, devant cette situation, fit donc circuler 2 sondages, afin de connaître 
l'opinion des intéressés. Nous espérons nue les statistiques suivantes sauront "parler" d'elles - m ê ­
mes. 

Questions: Secondaire 1 Secondaire 2 Secondaire 3 Secondaire 4 Secondaire 5 Section 
3 2 5 réponses 2 6 0 réponses 3 0 0 réponses llO.réponses 8 5 réponses anglais 

100 réponses 

1 ) Es-tu pour un changement 
du costume 

a) pour 3 0 5 
b) contre 20 

2) Pour qui veux-tu ce chan­
gement 

a) pour les filles 5 5 
seulement 

b) pour tous 2 7 0 

3) Lequel des changements sui­
vants te plaft le plus 

2 5 0 
10 

2 5 

2 3 5 

2 9 0 
10 

13 

2 8 7 

184 
2 

13 

173 

a) robe - pantalons 2 0 12 6 4 
b) pantalons avec gi -

let ou blouse 
b) pantalons avec gi -

let ou blouse 4 4 18 . 4 5 3 8 
c) jupe grise avec gi­

1 let ou blouse 2 4 4 1 
d) habillement libre 

pour tous (jeans 
143 exceptées) 2 5 9 2 2 6 2 4 5 143 

82 

1 1 

74 

6 

8 

0 

71 

La semaine prochaine, nous vous communiquerons les dernières statistiques concernant les fumoirs. 

Marie Samson, vice-présidente du Conseil Etudiant. 

DU BOUT DES DOIGTS: 

Voici une "étude de visage de jeune" réalisée à la plume et 
i i 'encore de chine par MANON RAYMOND de 1 hurso, étudi­
ante au Secondaire 4 . Les étudiants et étudiantes ont réalisé 
des oeuvres très intéressantes cette année. Espérons que d'ici la 
fin de l 'année, il sera possible i toute la population de pou­
voir voir ces oeuvres dans le cadre d'une exposition. 

96 
4 

7 

93 

3 

9 

0 

88 

O N PEUT V A I N C R E LE C A N C E R 

Par 

;'• — ( 5 2 . 3 % d e s d o n s r e ç u s ) 

C o t i s a t i o n d u Q u é b e c à l ' I n s t i t u t N a t i o n a l d u 

c a n c e r $ 4 5 0 . 0 0 0 . 

B o u r s e s e t o c t r o i s d e l ' I n s t i t u t N . i t i o n . i l d u c a n ­

c e r a u x u n i v e r s i t é s e t a u x h ô p i t a u x d u Q u é b e c 

$ 7 8 8 . 9 5 5 . 

— ( l 5 . 5 ° o d e s d o n s r e ç u s ) 

D é p l i a n t s , f i l m s , a f f i c h e s i l l u s t r é e s . 

1 , 0 0 8 , 1 5 0 d é p l i a n t s d i s t r i b u e s . 

2 , 5 5 7 p r o j e c t i o n s d e f i l m s . 

S é a n c e s d ' é d u c a t i o n o r g a n i s é e s d . i n s d e s as­

s e m b l é e s d e s e c t i o n s , d a n s les c l u b s s o c i a u x , 

les é c o l e s e t les i n d u s t r i e s . 

M e s s a g e s e t c o u r t s m é t r a g e s : en c o l l a b o r a t i o n 

a v e c les j o u r n a u x , les r e v u e s , l a r a d i o e t la t é l é ­

v i s i o n . 

— ( t 7 .2 "o d e s d o n s r e ç u s ) 

3 , 7 5 5 P a t i e n t s 

2 , 1 8 4 , 6 5 4 P a n s e m e n t s 

1 2 , 4 7 5 T r a n s p o r t s d e p e r s o n n e s s o u f f r a n t d u 

c a n c e r . 

R é h a b i l i t a t i o n — L a r y n g e c t o m i e - O s t o m i e 

A u x i l i a i r e s b é n é v o l e s - S . I .V . V . D . N . - S . S . D . 

1 2 , 4 3 3 c a d e a u x d i s t r i b u é s a u x m . i l a d e s . 

OUVERT » L'AIDEE 

KILDA 
(Chemin du Bureau dm Poêle) 

L A C - D E S - P L A G E S 

H O T P A N T S • C H A N D A I L S - K O . : F S 

FORD SEDAN 1 9 6 6 , V - 8 a u t o m a t i q u e , s e r v o - d i r e c t i o n , r a d i o 

COUGAR GT 1967 2 4 , 0 0 0 m i l l e s s e u l e m e n t 

PEUGEOT 4 0 4 1967 

T O N D E U S E T O R O 2 1 " - 1 9 " 

T r a c t e u r 6 h.p. C o u p e 3 2 " 

R é g u l i e r : $ 5 9 9 . 0 0 

S P E C I A L E 7 9 . 0 0 

SHELL SCORPION 

LABROSSE 'AUTOMOBILES LTEE 
M o n t e b e l l o , Q u e . 



Page 12 La / a l l ée de la Petite-Nation / Jeudi, 22 avril 1971. 

la Banque Provinciale da Canada et 1S71 
Depuis une trentaine J ' a n-

nées, le Gouvernement F c J é -
ral, dont l 'exemple a été sui­
vi par différents Gouverne 
ments Provinciaux, a établi un 
genre de prêt qui est venu s ' a ­
jouter aux services que les Ban­
ques rendent à leurs clients 
C'est ce nous appelons les Prêts 
Garantis par les gouvernements, 
qui garantissent au prêteur u -
ne marge habituellement de 
lOfi' J e pertes possibles sur la 
totalité des prêts consentis. 

Ces prêts dont les buts sont 
bien définis partagent les ris­
ques entre les Banques et l e s 
Gouvernements, ils sont faits à 
des taux normalement plus a -
vantageux et comportent d e s 
exigeances bien établies quan t 
au mode et à l 'éligibilité d'un 
proposant. 

Pour avoir une idée de l ' im­
portance des Prêts Garantis, les 
statistiques indiquent eu'ils r e ­
présentent un encours d'environ 
2 milliards, répartis en diffé -
rents plans qui ont été créés , 
pour répondre i des besoins que 
des changements techniques 
demandaient ou pour relan -
cer une économie défaillante . 
Voici quelques commentaires , 
sur les principaux. 

Agriculture: Le Prêt d 'Amé­
lioration Agricole ( P . A . A . ) 
fédéral remonte à 1914 et a é-
té établi , lorsque la guerre ter­
minée, pour suivre une é v o ­
lution économique, les fer­
miers ont dû investir dans de 
la machinerie coûteuse. C e 
plan permet des prêts non seu­
lement pour l'achat de machi­
nerie et d'animaux, mais pour 
la rénovation et construction 
de bâtisses, travaux de draina­
ge, allant même jusqu'à l ' a ­
chat d'une autre terre. Au 
Québec, le plan P . A . F . Q . est 
administré par l'Office du Cré­
dit Agricole, c'est un plan qui 
avantage l'emprunteur par l e 
rabais de 3% remboursé par le 
gouvernement, surl'intérêt pa­
yé . 

Habitation: La loi Nationale 
d'Habitation administrée p a r 
la Société Centrale d'Hypo -
thèque et de Logement, p e t -
met aux Banques depuis 1955 

Dossiers 

l u n d i 2 6 , 2 3 h 3 0 

L'éducation 

sexue l le à l'école 

Plusieurs experiences en 
education sexuelle scolaire se 
déroulent présentement au Oué­
bec. Celle qui se fait à l'école 
Dominique-Racine, à Chicouti­
mi, peut servir d'exemple pour 
l'illustrer, et c'est justement 
eelle-la qui a retenu l'attention 
de l'équipe de l'émission Dos­
siers, qui a préparé l'enquête 
en cours sur l'éducation sexuel­
le. 

Participent à cette cinquième 
émission de la série MM. Lu­
cien Martel et Albert Trottier, 
professeurs; M. Jean-Charles 
Roy. assistant principal; Mme 
Jean-Baptiste Desbiens, mère 
de famille, ainsi que des étu­
diants des cours secondaires 
de l'école Dominique-Racine et 
des étudiantes de l'école La­
fontaine, de Chicoutimi. 

Cette émission met l'accenl 
sur l'intégration des cours d'é 
ducation sexuelle dans les pro 
grammes d'études à l'école, en 
nous révélant quels problèmes 
cela suscite ainsi que les avan 
tages qu'on y trouve 

Cette émission constitue éga­
lement une phase importante 
de la série, car elle pourra ser-
«'•r de référence aux spécialis­
tes qui aborderont, lors de la 
dernière émission de la série, 
les problèmes de l'intéqration 
de l'éducation sexuelle dans le 
système scolaire du Ouébec 

Raymond Charette sera l'ani­
mateur de cette émission réa­
lisée par Max Cacopardo, qui 
sera télévisée au réseau fran­
çais de télévision de Radio-
Canada le lundi 26 svrll à 23 h 
30 

de faire des prêts garantis,pour 
la construction aussi bien q ue 
pour l'amélioration des mai -
sons. Cette loi répondait â la 
demande, pour permettre â un 
plus grand nombre de person -
nés de devenir propriétaires de 
leur maison, en fournissant des 
facilités de crédit ,car ces prêts 
financent un projet dans d e s 
proportions allant jusqu'à 9 5 % 
Elle donne aussi la facilité aux 
propriétaires, de faire à d'an -
ciennes maisons, des rénova -
tions qui les rendaient p l u s 
rentables et elle permet de 
combattre le chômage saison -
nier, car l'on suggère de faire 
ces rénovations dans la péri -
ode du printemps. 

Commerce: Depuis 19C1 la 
loi sur les Prêts aux P e t i t e s 
Entreprises permet des prêts 
jusqu'à f - 5 , 0 0 0 . avec mise 
de fonds de 10 à 20',.< pour la 
rénovation, l'agrandissement , 
la nouvelle location, l ' a c h at 
de machinerie, pour tout gen­
re d'entreprises dont le chiffre 
d'affaire annuel ne dépasse pas 
$ 5 0 0 , 0 0 0 . 

Il existe d'autres plans tel s 
que Prêts aux Etudiants, Pr ê t s 
aux Opérations de Pêche, ainsi 
que nombre d 'autres plans pro­
pres â différentes Provinces , 
suivant les besoins qui leur sont 
particuliers. 

Vous pouvez obtenir de plus 
amples renseignements con 
cernant ces plans en vous a -
dressant à votre succursale lo­
cale de la Banque Provinciale 
du Canada. 

NOUVELLE ADMINISTRATION 

Hotel du Nord 
1.1. OE LA PAIX 

ous présente 

WEST5IRN A SON MEILLEUR Tous Us samedi et dimanche 

Orchestre - Danse • Prix présence 

Aveni r : O U V E R T U R E 

CONCOURS DE PECHE 

GRAND GALA 

(voir la prochaine annonce) 

Interlux 'oo, 

PEINTURES DE QUALITE1 

S U S U P E R 

BLANC EXTÉRIEUR 
UNE COUCHE 

14.25 4.30 
pour 2 gai pour 2 pintes 

te ' 

ALKYDE SEMI-LUSTRÉ 

UNE COUCHE. BLANC 

14.25 4.30 
pour 2 gai. pour 2 pintes 

Pinceaux à 
prix réduit! 
2 pinceaux de soies 
véritables de 2", 

Ensemble à 
prix réduit! 

Rouleau de 7Vi " et plateau 

pour 2.09 pour seulement 2.29 

CRÉEZ VOS 
PROPRES COULEURS! 

L a v e n t e I N T E R L U X 2 p o u r 1 
n e d u r e r a q u ' u n l e m p s l i m i t é . 
H â t e z - v o u s ! E n é c h a n g e d ' u n 
l é g e r s u p p l é m e n t , le m a r c h a n d 
I N T E R L U X n u a n c e r a , a u g r é 
d e v o t r e f a n t a i s i e , la p e i n t u r e 
o r d i n a i r e , s e m i - l u s t r é e o u le 
l a t e x s a t i n . 

(2.94 le prix de détail suggéré) (3.05 le prix de détail suggéré) 

PENSEZ AUSSI A VOTRE BATEAU! 
L e s p e i n t u r e s I N T E R L U X S k i p p e r p o u r b a t e a u x : 
l e s m e i l l e u r e s a u m o n d e , à pr ix c o m p é t i t i f s ! 

* Etabli d'après les prix da détail suggérés. 

N o t e z b i e n c e c i : L a p l u p a r t d e s f a b r i c a n t s of­
f r e n t d e u x g e n r e s d e p e i n t u r e : u n e p e i n t u r e d e 
q u a l i t é n e t t e m e n t s u p é r i e u r e e t un p r o d u i t p o u ­
v a n t ê t r e v e n d u à b o n m a r c h é . I N T E R L U X e s t 
la m a r q u e d e c o m m e r c e d e la p e i n t u r e d e tou t 
p r e m i e r c h o i x o f f e r t e p a r la c i e d e s P e i n t u r e s 
I n t e r n a t i o n a l . L o r s q u e v o u s c o m p a r e r e z l es 
pr ix , a s s u r e z - v o u s q u e les p r o d u i t s c o n f r o n t é s 
s o n t d e m ê m e q u a l i t é . 

In! IniSî!^ 

LATEX SATIN UNE COUCHE, 

BLANC 

12.50 3.75 
pour 2 gai. pour 2 pintes 

PEINTURES International x 
I N T E R L U X — u n e p e i n t u r e d e c h o i x q u i p o r t e le c a c h e t d ' a p p r o b a t i o n d e C h â t e l a i n e 

Normond A. Robert ft Fils Ltée 423-6126 m o n t e b e l l o , p . a 

Albert Leggett 426-4031 namur, c t e . papineau, que. 

Maur ice Gratton 522-6515 notre-dame de l a paix c t e . papineau 

Corbeil Frères Enr. s t - a n d r e - a v e l l i n , c t e . papineau, que. «83-7711 
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Le cable doit être déclaré"Service piblic" 

Le ministre des Communications, M . Jean-Paul L'Allier, a 
déclaré que l'industrie du câble devait être considérée corn -
me service public et réglementée comme te l . 

S'adressant à quelques centaines de personnes réunies à 
Montréal à l 'occasion d'une session d'information de 1*1 n s -
titut canadien d'éducation des adultes, M . L'Allier affirme , 
que "dans la mesure od le câble est devenu instrument néces­
saire au citoyen pour avoir accès, , entre autres, à l'enseigne­
ment et à l 'éducation, aux échanges sociaux et culturels, à 
l 'animation, à l'information de toute sorte sur les plans mu -
nicipal, l oca l , régional et provincial auxquels il a droit, il 
appartient à l'Etat de qui relève ces droits fondamentaux e t 
leur exerc ice , de reconnaître au câble son véritable statut de 
service public et de le régir comme t e l . " 

Faisant une comparaison entre les compagnies de câblodif-
fusion et les compagnies de téléphone, M . L'Allier a déclaré 
que: 

1) l'industrie du téléphone établit ses revenus bruts sur 1 a 
base d'un rendement de 25 à 30 % alors que dans l ' é t a t 
actuel des choses, le revenu brut actuel des sociétés de 
câble atteint 100% ou presque, des investissements; 

2) l'industrie du téléphone dessert la presque totalité de la 
population du Québec par le truchement de quelque 40 
compagnies, alors que dans le cas du câble , quelque 150 
compagnies desservent n°lo de la population, ce qui e s t 
coûteux pour la collectivi té; 

3) l'investissement actuel dans les sociétés de câblodiffusi -

on a un caractère facultatif alors que dans le cas d ' u n 
service public, l'industrie gagne en stabilité de revenus 
et de développement; 

4) enfin, le statut de service public des entreprises de c â -
blodiffusion les obligera i fournir leur service au p l u s 
grand nombre de citoyens et au moindre coût. 

La Croix-Rouge est beaucoup 
plus que l'emblème distinctif 
d'une organisation de charité; 
elle est le symbole des Conven­
tions de Genève, l'un des plus 
grands codes législatifs du monde. 

Occasion d'affaires Commerce a vendre 
Quincaillerie moderne établie depuis plut de 25 ont. 

Bien éclairée «t située à 317 rue Victoria (Route 8)- Thurso, Que. 

Inventaire propre «t complot. Articles ménagers. Contre de decorations, Outils, 

Bicyclettes, Jouets, Articles de sport... chasse... pèche et auto-neige.... 

LA QUINCAILLERIE LA PLUS COMPLETE DANS-LA REGION 

Pour plus amples renseignements appelés: 

L. W. HIRD 
Jour:985 2253 
Soîr:986 5497 

«Tant q u e souff lera 
la tempête» 

A ' l'émission les Grands 
Films, présentée exceptionnel­
lement le mercredi 28 avril à 
19 h 30, les téléspectateurs de 
Radio-Canada verront, en cou­
leur, Tant que soufflera la tem­
p ê t e , film d'aventures de Henry 
King, mettant en vedette Tyro­
ne Power, Susan Hayward et Ri­
chard Egan. 

L'action se déroule en 1847. 
Paul van Ribeck vient d'Afrique 
du Sud en Irlande pour y ache­
ter des chevaux. Il fait alors la 
connaissance de Katie O'Neil. 
une fille de la noblesse, qui de­
vient amoureuse de lui mais ne 
peut le retenir, Paul repart donc 
combattre en Afrique du Sud. 
Ouelques années plus tard, Ka­
tie, mariée è Klldare, émigré 
avec son époux en territoire 
zoulou où Paul doit faciliter leur 
établissement. Au cours d'une 
attaque du convoi. Kildare est 
tué et Paul s'occupe alors avec 
encore plus de sollicitude de 
Katie. Mais leur bonheur sera 
de courte durée et l'on assis­
tera alors à de nombreuses pé­
ripéties dans la vie de ces deux 
êtres qui s'aiment pourtant 
mais dont le rapprochement ne 
sera pas chose facile. 

ENTENTE SIGNEE PAR LA REGIE 
DES PRODUCTEURS DE CREME 
DE L'ONTARIO 

La Commission C a n a d i -
enne du Lait annonce aujourd'­
hui que la Régie des Produc -
teurs de Crème de l'Ontario 
s'est jointe aux autres régies et 
agences du Québec et de l'On­
tario en devenant signataire du 
Plan Provisoire de Commerci -
alisatlon du Lait, effectif le 1er 
avril 1971. 

La mise en marché de tout 
le lait indutsriel et de la crè -
me provenant des producteurs 
du Québec et de 1 Ontario ain­
si que le lait industriel prove -
nant des producteurs de lait de 
consommation est maintenant 
contrôlée. 

L'entente fut signée au nom 
de la Régie des Producteurs de 
crème de l'Ontario par le 
Président, Howard Goddard e t 
le Secrétaire-gérant, Harold 
Martin. 

Vite chez le concessionnaire 
Chevrolet! II Y a $30,000 à gagner 

à l'Auto-Sweepstake 
(et vous aurez la chance d'essayer une nouvelle Impala). 

D'un seul coup, vous pouvez 
gagner sur deux tableaux. 

Allez essayer l'Impala 71. Dans 
sa nouvelle version, l 'Impala vous 
offre tout ce que vous pouvez 
souhaiter d'une voiture. 

La douceur de marche d'abord. 
Grâce à son empattement allongé 
( 121.5 po.), à sa suspension améliorée, 
à sa voie et à ses roues plus larges, 
l'Impala est encore plus confortable. 

Une voiture de la puissance de 
l'Impala doit pouvoir s'arrêter en 
toute sécurité. C'est pourquoi elle a 
des servo-freins avec disques à 
l'avant, en équipement standard. 
Sans parler des deux maîtres-
cylindres, du voyant lumineux 
Crrttnns its içuipemtnls itpristntis dons ctllt annotât 
sont fournis tn option, moytnnant suppUmtnt. 

d'alerte et des canalisât ions résistant 
à la corrosion. 

Nous avons apporte 15 
perfectionnements importants à 
l 'Impala 71 . . . en pensant à vous 
en premier. 

Mais tout le monde profite de 
l'un d'entre eux : c'est le système 
antiévaporation. Comme précaution 
supplémentaire contre 
la pollution, tous les 
moteurs des Chevrolet 
1971 ont été conçus 
pour fournil leur plein 
rendement, avec un 
minimum d'émissions 
de gaz polluants, en 
consommant des 

essences sans plomb, à faible teneur 
en plomb ou ordinaires. 

Intérieurement aussi bien 
qu'extérieurement. l'Impala est une 
voiture qui en impose. Prenez le 
volant d'une Impala, vous vous 
sentirez un aulrc homme. 

Et ces $30 ,000 dcl 'Auto-
Sweepstakc? Passez chez un con­

cessionnaire Chevrolet arborant 
Lou l'enseigne de l 'Auto-Swccp-

stakc. Il vous donnera tous 
les renseignements à ce 
sujet. C'est le deuxième 

tableau sur lequel 
vous pouvez gagner 

. . . j u s q u ' à $30,000. 
Pressez-vous! 

Boucler ceinture 
et baudrier: 

l'idée de votre vie 

Arec Hmpala, vous gagnez sur tous les tableaux. 

Passez chez le concessional OievnM^ 
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pour vous f madame». 

LE COURRIER DE COUSINE BLANCHE 

CES VILAINS POILS FOLLETS 

de Il n'est pas surprenant que mon courrier comporte tant 
l e t i r e s de Cousines, dont la plus grande occupation s e m 
ble être de se débarrasser de poils importuns, de poils f o 1 -
lets comme l'on dit i c i . En effet, le grand spécialiste fran­
çais de la beauté féminine, le Docteur Morin, affimie q uc 
lO'l des femmes sont ainsi affligées . . . . et malin, il ajoute: 
" e s t - c e une anticipation vers le type d'Eve future rêvée pa r 
certains féministes". 

En langage scientifique, cette floraison intempestive de 
poils se nomme hypertrichose et l'on en a pas encore percé à 
jour toutes les causes. U semblerait même que c'est une con­
dition anormale delà peau qui soit cause de cette pousse de 
poils là où il n'en faudrait pas, comme sur le visage, le cou, 
la poitrine, les bras, les jambes. 

On connaît même des cas où l'hypertrichose est généralisé 
sur tout le corps. Fort heureusement de tels cas sont t e 1 -
lement exceptionnels, qu'on les considère comme de vérita -
bles monstruosités, exhibées dans les cirques. 

On a cru longtemps, en ce qui concerne les femmes, q u e 
c 'é ta i t là un accident de l'âge critique, mais cette t h é -
orie est inadmissible quand on constate que des jeunes filles , 
de 15 ou 16 ans sont quelquefois masculanisées par l'appari -
tion de gros poils sur les bras, les mollets, les parties latéra -
les des joues. 

Avant d'aller plus loin, je désire tranquiliser mes lectrices, 
qui attribuent l'apparition sur le visage des floraisons intern -
pestives â l'usage de crème de beauté, d'huile d'olive, de 
certains savons e t c . Croyez-moi, aucune préparation de ce 
genre n'a jamais fait pousser un seul poil follet s'il n'exis -
tait antérieurement à son usage, une prédisposition à l"h y -
pertrichose. 

Il ne faut donc pas, par crainte des poils follets, r e n on ­
cer à l'usage des moyens que la science met à notre disposi -
tion pour protéger notre épiderme et le maintenir en bon état. 
Le 10"/;. des femmes sujettes â cette disgrâce verraient quand -
même se produire la pousse de ces poils importuns. 

On ne doit jamais, au grand jamais raser, flamber ou épi -
1er à la pince les poils follets, car ces moyens vont à rencon­
tre d e but proposé . . . ils stimulent singulièrement la sécréti­
on du bulbe pileux (racine des poils). 

Trop souvent, les dépilatoires chimiques en vente sur l e 
marché, agissent exactement comme le rasoir: ils coupent le 
poil à la surface de la peau e t , comme cet instrument, i l s 
favorisent la repousse plus dure et plus drue, quand ils ne pro­
voquent pas des accidents graves. 

Faites-moi la demande de mon feuillet sur les poils follets. 
Je me ferai un plaisir de vous.l'envoyer. Adressez vos lettres 
à Cousine Blanche, 887 Carleton, Chambly, Que., en in­
cluant un 25é pour chaque feuillet. L'envoi est fait discrè -
tement. 

COUSINE BLANCHE . 

CHRONIQUE DES VIVRES 

Boeuf: 

Porc: 

Oeufs: 

Viande de volaille: 

Pommes: 

Pommes de terre: 

Oignons: 

Carottes: 

Les approvisionnements augmentent mais 
grâce à une demande ferme, on ne s'at­
tend qu'à peu de changements des prix . 

Les approvisionnements demeureront sem 
b le -1- i l , très abondants, à des prix re la ­
tivement bas. 

Approvisionnements abondants; il estpos 
sible que les prix augmentent légèrement . 

Les approvisonnements de poulets à gril -
1er et à rfltir seront abondants; l e s 
prix seront fermes et ils augmenteront 
vraisemblablement au Québec. Les din­
dons i griller seront abondants, â prix fer­
mes; l'offre de dindons lourds sera suffi -
santé, â prix soutenus. 

Dans l'Est canadien les approvisionne 
ments sont inférieurs â ceux de l'an der -
nier mais supérieurs à la moyenne. U se 
peut que les prix augmentent légèrement. 
Dans l'Ouest, les approvisionnements sont 
plus abondants que ceux de l'an dernier , 
et dépassent de beaucoup la moyenne .Les 
prix demeureront soutenus. 

En Ontario et au Québec les approvision­
nements sont abondants, tout comme dans 
l'Ouest canadien. Les prix demeureront , 
semble- t - i l , â peu près aux mêmes n i ­
veaux. 

Les approvisionnements sont considéra -
bles en Ontario et au Québec. Les prix 
se maintiendront, semble- t - i l , aux ni­
veaux actuels. 

Les approvisionnements sont assez abon­
dants d'un bout à l'autre du Canada. Les 
prix demeureront à peu près les mêmes . 

Concombres de serre: Les approvisionnements sont peu 1 abon­
dants ou suffisants dans la majorité d e s 
régions productrices. 

aves JacsqyeliRe Ppml 
C o n s e i l l è r e e n é c o n o m i e d o m e s t i q u e 

A voir ma salle de coulure! (1) 
Q u e l q u e s c o n d i t i o n s s o n t p r é a l a b l e s : 

la p i è c e d o i t ê t r e bien chauffée, sans 
excès d'humidité, bien aérée, d e s o r t e 
q u ' o n s ' y s e n t e p a r f a i t e m e n t à l ' a i s e . 
C e l a e s t p a r t i c u l i è r e m e n t à s u r v e i l l e r 
q u a n d l a b u a n d e r i e o u l e s o u s - s o l s o n t 
e n c a u s e . 

L ' é c l a i r a g e e s t d e p r e m i è r e i m p o r ­
t a n c e : une abondante lumière naturelle 
p r o l o n g e r a l a v u e d e l a c o u t u r i è r e . 
L'éclairage artificiel d'appoint c o m o r e n -
d r a u n p l a f o n n i e r d ' é c l a i r a g e g é n é r a l , 
u n e l a m p e s u r p i e d d ' u n e i n t e n s i t é d ' a u 
m o i n s 150 w a t t s , e n p l u s d e la l a m p e 
d e l a m a c h i n e à c o u d r e . L ' e x p é r i e n c e a 
p r o u v é q u e la s o u r c e d e l u m i è r e d o i t 
ê t r e p l a c é e à d r o i t e d e l a c o u t u r i è r e 
p o u r l e t r a v a i l à l a m a c h i n e e t à g a u c h e 
p o u r l ' o u v r a g e à l a m a i n . 

E n f i n , o n d o i t t r o u v e r a u m o i n s u n e 
p r i s e d e c o u r a n t d a n s l e v o i s i n a g e i m ­
m é d i a t . 

Le mobilier 

L e p r o p r e d ' u n e s a l l e d e c o u t u r e e s t 
d e g r o u p e r d a n s une aire de travail dé­
terminée l e s p i è c e s d e m o b i l i e r s u i v a n ­
t e s , a u l i e u d e l e s a v o i r d i s p e r s é e s d a n s 
l e s q u a t r e c o i n s d e la m a i s o n : 

a ) Une table pour tailler: r e c t a n g u ­
l a i r e , g é n é r e u s e , à s u r f a c e l i s s e 
e t b o r d s d r o i t s . I c i e n c o r e , d e s 
a c c o m m o d e m e n t s s e r o n t l e p l u s 
s o u v e n t n é c e s s a i r e s e t l a t a b l e 
d e la s a l l e à m a n g e r p o u r r a e n t e ­
n i r l i e u . M a i s s i l ' e s p a c e l e p e r ­
m e t , u n e s i m p l e f e u i l l e d e c o n -
t r e p l a q u é , s a b l é e e t p e i n t u r é e , 
d e 3 0 " X 6 0 " X V2". m o n t é e s u r 
s u r d e s s u p p o r t s , l u i e s t p r é f é r a ­
b l e . 
Une machine à coudre: p o r t a t i v e 
o u d u t y p e c a b i n e t . I l e s t c e r t a i n 
q u ' o n e s t p l u s d i s p o s é à s e m e t ­
t r e a u t r a v a i l s i l ' o u t i l e s t m o n t é 
e n p e r m a n e n c e e t p r ê t à s e r v i r . 
D e p l u s , l e s t i r o i r s d u c a b i n e t 
s o n t d ' u n e g r a n d e u t i l i t é p o u r lo­
g e r à p o r t é e d e la m a i n l e s m e ­
n u s a c c e s s o i r e s d e c o u t u r e . P l u s 
é c o n o m i q u e , l a m a c h i n e à c o u ­
d r e p o r t a t i v e n ' e s t j a m a i s a u s s i 
s o l i d e , e l l e b o u g e : e l l e e s t f a t i -
q a n t e à m o n t e r e t s e r a m o i n s u t i ­
l i s é e . 

b ) 

c ) Un placard ou une armoire à lin­
gerie: c e s e r a b i e n s o u v e n t l e 
p o i n t d e d é p a r t d e l a s a l l e d e c o u ­
t u r e . S i n o n , i l f a u d r a m o n t e r u n 
m e u b l e à r a y o n n a g e p o u r r a n g e r 
l e s p i è c e s d e t i s s u , l e s r e t a i l l e s , 
l e s p a t r o n s e t a u t r e s f o u r n i t u r e s 
d e c o u t u r e . 

D e s t i r o i r s é t i q u e t é s s o n t l e c o m ­
m e n c e m e n t d ' u n e b o n n e o r g a n i ­
s a t i o n d e t r a v a i l . A d é f a u t d e 
c e u x - c i , d e s b o i t e s t a p i s s é e s d e 
p a p i e r - c o n t a c t r e n d e n t l e m ê m e 
s e r v i c e t o u t e n o f f r a n t u n c o u p 
d ' o e i l c o q u e t . 

La m o d e é t a n t c e q u ' e l l e e s t , 
c ' e s t - à - d i r e c h a n g e a n t e , i l e s t 
p r o u v é q u ' a p r è s u n a n o u d e u x 
u n p a t r o n c o n s e r v é n e s e r a p a s 
u t i l i s é à n o u v e a u . Il e s t d o n c 
i n u t i l e d e l e s a c c u m u l e r , s a u t l e s 
p a t r o n s d ' e n f a n t , d e v ê t e m e n t s 
s p o r t , d ' a c c e s s a i r e s , d e j u p e e t 
d e p a n t a l o n s d e b a s e d o n t l a c o u ­
p e e s t p a r t i c u l i è r e m e n t r é u s s i e . 
Il e n e s t d e m ê m e d e s r e t a i l l e s 
q u ' o n u t i l i s e g u è r e p l u s , à m o i n s 
q u e v o u s n e v o u s s e n t i e z u n e v o ­
c a t i o n d ' a r t i s a n e . 

d ) Un miroir à essayage: d e p i e d e n 
c a p . à t r o i s f a c e s , d o n t d e u x s o n t 
d e s v o l e t s m o b i l e s p o u r d o n n e r 
u n e v u e c i r c u l a i r e . Il s e r a f i x é 
s u r l a p o r t e d e la l i n g e r i e o u s u r 
u n m u r d e f o n d , m a i s t o u j o u r s d e 
f a ç o n à p o u v o i r s e r e g a r d e r à 
d i s t a n c e , d a n s l e m e i l l e u r é c l a i ­
r a g e , e t à j u g e r d e l ' e f f e t d e s l i ­
g n e s , d e s t i s s u s , d e s i m p r i m é s , 
s u r s a s i l h o u e t t e . 

e) Une planche à repasser: f i x é e 
a u m u r o u m o b i l e , m a i s t o u j o u r s 
d i s p o n i b l e , c a r o n s ' a c c o r d e à 
d i r e q u e l e r e p a s s a g e d e s c o u ­
t u r e s , e t l e p r e s s a g e e n g é n é r a l , 
f a i t t o u t e l a d i f f é r e n c e e n t r e l ' a l ­
l u r e " f a i t à la m a i s o n " e t l ' a l l u r e 
" h a u t e - c o u t u r e " d ' u n e c o n f e c t i o n . 

f ) Un tabouret: d r o i t e t p e u é l e v é , 
p o u r p r e n d r e l e s o u r l e t s . 

( à s u i v r e ) 

Pour d'autres renseignements on peut écrire à Mlle April au soin de ce journal, 
ou encore, à C.P. 760 — Hydro-Québec. St Jérôme, P.Q. 

Tomates de serre: Les prix seront vraisemblablement supé -
rieurs i ceux de l'an dernier, au début. 

4* Specia» lis 22-23-24 i«ril 

It 29 30 avril It 1 mai 

Chez Guy Bisson T é l . : 9 8 3 - 2 3 4 3 

S t - A n d r e - A v e l l i n 

Jambon picnic 45« Ib 

R o t . lard filet 6 9 * Ib 

C u i s s e s poulet bte 10 lbs 

$4 .69 

Pa ins hot dog 1 doz. 3 3 * 

Steak boeuf (ronde) 99« Ib 

Sirop BeeHive 5 lbs 9 9 * 

Po i s cannés 19 onces 5 / 8 9 * 

Café Maxwell Mouse 1 Ib 9 9 * 

Rôti de lard (fesse) 5 9 * Ib 

Boeuf bouillir haut de cote 5 9 * Ib 

S a u c i s s e maison lard/boeuf 59* Ib 

Sauc i s se s hot dog 3 9 * Ib 

Bologna Maple L e a f complet 3 9 * lb 

B i scu i t s Vi l lage Viau 2 Ib 5 9 * 

Sauc i s se s au lard boit* 10 lbs $4 .50 

J u s orange Allen 48 oz 3 b r e s / 1 . 0 0 

J u s tomates BelMont* 4 8 o z . 3 / l 0 0 



Instituteurs 
a la recherche 
d'un emploie, 
adressez-vous 
au B Q P ! 

Les instituteurs à la recher -
che d'un emploi ont intérêt à 
s'inscrire le plus tôt possible au 
Bureau québécois de place -
ment des instituteurs. Le B.Q . 
P . I . est, en effet, l'organisme 
officiel chargé de faire con­
naître aux commissions scolai -
r e s e t aux instituteurs les o f ­
fres et les demandes d 'emploi . 

Le B . Q . P . I . reçoit les de­
mandes des candidats "légale­
ment qualifiés" pour enseigner 
au Québec et transmet a u x 
commissions scolaires faisant 
appel à ses services les n o m s 
des candidats dont les qualifi -
cations répondent aux exigen -
ces des postes offerts. 

L'engagement du personnel 
enseignant est la responsabilité 
des commissions scolaires .Mais 
elles doivent, selon la l o i , e n ­
gager des instituteurs "légale -
ment qualifiés. " 

Par "légalement qualifiés" , 
on entend les instituteurs dé­
tenteurs d'un brevet, d'un per­
mis ou d'une autorisation déli­
vré par le Service de la proba­
tion et de la certification des 
maîtres de la Direction géné -
raie de l'enseignement supé -
rieur au ministère de l'Educa -
tion. Rappelons qu'une person­
ne ne peut enseigner au Q u é-
bec dans les institutions régies 
par les règlements du mlnlstè -
re sans détenir une autorisation 
personnelle du ministère à cet 
effet . 

Lorsque le B . Q . P . I . e s t 
dans l'impossibilité de réfé -
rer des instituteurs l éga lement 
qualifiés, la commission ' sco -
laire peut obtenir du Service de 
la probation et de la certifica­
tion des maîtres une tolérance 
à la loi pour l 'engagement du­
ne autre personne. 

Les candidats en possession 
d'une lettre de ce service l e s 
déclarant admissibles à 1' ob­
tention d'une autorisation d'en­
seigner devraient également 
l 'inscrire au B . Q . P . I . Ils cons­
titueraient une réserve àut i l i -
ser par le B . Q . P . I . en cas de 
pénurie d'Instituteurs légale -
ment qualifiés pour certaines 
régions et dans certaines dis­
ciplines. 

Où s'adresser? Les institu -
teurs s'adressent par écrit ou 
par téléphone au: 

Bureau québécois de placement 
des instituteurs 
1005 chemin Sainte-Foy 
Bureau 608 
Québec 6 
T e l : (418) 643-2320 

Les commissions scolaires 
communiquent avec le b u ­
reau régional du ministère de 
l'Education. Voici la liste e t 
l'adresse de ces bureaux: 

Bureau régional de Québec 
2 6 5 rue de la Couronne 
Québec 
643-7991 

Bureau régional de Chicoutimi 
C . P . 305 
36 est, rue Jacques-Cartier 
Chicoutimi 
549-7220 

Bureau régional deTrois-Rivlè 
res 
2 5 9 0 , boul. Royal 
Trols-Rivlères 
376-3711 

Bureau régional de Sherbrooke 
740 ouest, rue Galt 
Sherbrooke 
563-4460 

Bureau régional de Hull 
180, rue Archambault 
Hull 
776-1531 

Bureau régional Nord-OUEST 
115, McQuaig 
Rouyn 
764-6111 
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Arrivent 
scluelUment ! 

T o u t , i . r t t rit p r o d u i t s 
p e u r l i m a n o n . . . DES 
C H A R G E M E N T S COM­
PLETS DE CEUX-CI: 

(pas tel qu'illustré) 

Ces panneaux allant jusqu au 
plafond, de 4 pied-, de large sur 
8 pied', d* long, ?e manient et 
se posent facilement. Clouez-les 
ou coP»r les sur les rrlurs ac-
tuels. Il est temps maintenant " " r ; ? , ' 
d'acheter vos lambris. Feuille THI««»3m 
de 4' x I* x 3 (imprimé) 

NOUVEAU ! Ameublement colonial non peinturé — maintenant 
disponible — en pin sans noeuds ou NOUEUX 

FAITES-EN VOUS-MEME LA 

P I N SANS NOEUDS 
tfiOl 

(23Vt" x U " x 33") 
1604 - Chiffonnier 

a nostra tiroirs 

Ribllotbeque a porte 
coulissante 2 4 . 3 0 

1 R 0 2 — Commode double 4 0 . 9 0 
1603—Chiffonnier s trok tiroir; 2H.90 
1604—Chiffonnier a qualr» Hrtlri 3 1 . 3 0 
lKO.',—Chiffonnier s rlnq tiroir, t n i n 
1(507—Pupitre encoignure 2 6 . 3 0 
ihPS-Pupitre d'étudiant 

i quatre tiroirs 3 6 3 0 

VOYEZ LIS EN ETALAGE MAINTENANT I 
DANS TOUS LES MAGASINS -

QUANTITE LIMITEE 

F I N I T I O N A VOTRE FAÇON 

P I N N O U E U X 
mzz- -Commode double 

C"»GUM 
8 3 . 0 0 

î e s - -Chiffonnier a trois tiroirs 3 1 . 3 0 
1024- Chiffonnier i quatre tiroirs 3 7 . 0 0 
1133. -Chiffonnier s cinq tiroir» 4 2 . 0 0 
1628- -Pupitre s piédestal simple 3 3 . 8 0 
1621- -Bibliothèque Hï-Boy 4 2 . 3 0 
1627- -Pupitre d'école 

à l'ancienne mode 4 2 . 8 0 
1620- -Bibliothèque 

pour encyclopédie 2 3 . 0 0 
1620—Siège genre voiture 4 2 . 3 0 

APPAREILS 

D'ECLAIRAGE 

Nous svons de NOt • 
VEAUX sppsreils déclai 

rase à l'allure riulique en 

stock pour compléter vo 

tre décoration de la façon 

«font voiu 1 AIMEZ Ra-
bsls de 50 

PEINTURE VOGUE 
psr Crown — OismsnrJ 

I N T E R I E U R L A T E X , couche 

«*• f e n r i i t 
b l a n c 
•lane »tmi-
lustré 
B l a n c 
émail 

E X T E R I E U R 
« B l a n c Latax 
' • B l a n c 
• Cri. émail 

p . u r 
plaoehar. 

r.«i. 

5.80 
7.15 
8.75 

7.15 

BOIS DE 

CHARPENTES 

EPINETTE rabetét dts 4 cô­
tés, catégorie économ,qn« 
ns 4 — 2" x 4" i r A J r 

la morceau ~ a t C 

CATEGORIE rit c o n s t r u c t i o n 
2" x *" x !• sh, 
( n o t) 74c 

TUILES DE FLANCHER 

VINYIE D'AMIANTE 

12" x 12" dt calibre 010 
toutes Its cb 
c o u l e u r s 21c 

S E L F S T I C K ' 
1/1S" - 12'' 
t e s l es 
c o u l e u r s 

de calibre 
x 12" - tou­

ch. 29c 

P A P I N E A U V I L L E 

M A T É R I A U X B O N H O M M E INC. 
"CENTRE DU 
BRICOLEUR" 

Ovrtrtt Iss veoHrems IIMUVS °k 

lis sanwslts less;.'. 3k p.m. 

Rue Bourassa 

P a p i n e a u v i l l e 4 2 7 - 6 2 6 4 

OUS LES PRIX A U C O M P T A N T ET A EMPORTER - T O U T E Q U A N T I T 

I E JEU S'APPELLE 

P O U V O I R D ' A C H A T 

. . . a u x C H A R G E M E N T S 

D E C A M I O N 
(MAIS il n'est pas nécessaire que vous 

achetiez tout le chargement) 
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Guy Lafleur sera fete' a Thurso 

le 19 juin 
La ville de Thurso n'a pas 

voulu laisser passer une occa -
sion pour fêter celui qui d e ­
puis de nombreuses années a 
fait honneur ï ses concitoyens. 
En effet, le jeune joueur é t o i ­
le du Junior A, premier choix 
au repêchage de la ligue na -
tionale au mois de juin p r o -
chain, sera fêté par les s iens 
en la salle Maria Goretti, le 
samedi 19 juin. On sait q u e 
Guy Lafleur a remporté haut la 
main le championnat des 
compteurs de la ligue de hoc -
key majeure du Ouébec. Guy 
Lafleur est le fils de M. e t 

Mme Réjean Lafleur et seul 
garçon de la famille. Deux 
autres membres, jeunes filles , 
complètent la famille. Le Co­
mité d'organisation de la fête 
Guy Lafleur est composé com -
me suit: Claude Danis, prési -
dent; Maurice Gagné, v i c e -
président; Yvon Myre secrétai­
re; Philippe Ducharme, M i -
chel Payer et Roger Chartrand 
sont les directeurs. 

La prochaine réunion est pré­
vue pour le lundi 26 avril pro -
:hain, alors que l'on élabore­
ra le programme de la journée 
3uy Lafleur. 

J a c q u e s C i m o n n o m m é . 

d i r e c t e u r d e l ' I n f o r m a t i o n 

a u x J e u x d ' é t é d u Q u é b e c 

1 9 7 1 . 

La Corporation du Foyer Pa -
tro de Rivière-du-Loup, m a r ­
tre-d'oeuvre des Jeux d'été du 
Ouébec 1971, a annoncé la no­
mination du journaliste J a c ­
ques Cimon au poste de di rec­
teur de l'information des Jeux . 

M . Cimon fait partie de l ' é ­
quipe des permanents en poste 
à Rivière-du-Loup depuis le S 
avril dernier. Sa mission con­
sistera i coordonner l'infor -
m at ion, la publicité et les re­
lations publiques des Jeux d ' é ­
té , jusqu'à la fin d'août, en 
collaboration avec 1' O f f i -
ce d'Information et de Publi -
ci té du Ouébec. 

On sait que la p r e m i e*re 
québécoise des Jeux d'été au ­
ra lieu du 14 au 22 août a* la 
Cité des jeunes de Rivière -du-
Loup. 

Avant d'entrer en fonction , 
M . Cimon était directeur de 
l'information au Conseil régi -
onal de développement de l'Est 
du Québec â Rimouski. 

c o u r s 

FEDERATION QUEBECOISE DE LA FAUNE 

A V I S 

Commençant vendredi le 16 avril 1971, tous les cours d'Entrainement à la S é c u r i t é dans 
le Maniement des Armes à Feu, devront, pour être acceptés par la Fédération Québécoise de la 
Faune, et être reconnus par le Ministère du Tourisme, de la Chasse et de la Pèche, rencontre r 
toutes les conditions suivantes: 

1- LE TAUX D'INSCRIPTION POUR CHASSEURS NON-MEMBRES; 
Le taux d'inscription permis pour tous les chasseurs non-membres qui s'inscrivent au 
devra s'établir entre $1.00 et $ 2 . 0 0 maximum. 
N . B . Certaines associations le donne conjointement dans les écoles au niveau secondaire et 
aussi avec le service de l'éducation permanente section des cours populaires aux adultes et le 
taux d'inscription varie selon les arrangements locaux. 
LA CARTE DE MEMBRE NE POURRA ETRE OFFERTE QUE SUR UNE BASE VOLONTAIRE. 
Aucune pression ne devra être exercée en rendant la carte de membre obligatoire pour p e r ­
mettre de s'inscrire au cours. 

2- LE NOMBRE D'HEURES EXIGEES. 
La durée minimum d'un cours est de 9 heures, y compris la projection film et la période re­
quise pour les examens. 

3 - LE NOMBRE DE PERSONNES PERMISES: 
a) Salle ordinaire offrant le miminum de facilités; 30 à 35 personnes. 
b) Salle offrant un certain nombre de facilités: ou A 60 personnes. 
c) Salle d'amphithéâtre possédant l'équipement complet en audio-visuel et offrant un maxi­

mum de confort aux étudiants, y compris un éclairage parfait et une très bonne ventila -
tion: V Q à, 1Q9 personnes. Le maximum ne doit être dépassé en aucun temps. 

4 - LA CONSOMMATION DE BOISSONS ALCOOLIQUES A L'OUVERTURE D'UN COURS OU PEN -
DANT LES SEANCES D'UN COURS. 
La consommation de boissons alcooliques à l'ouverture d'un cours ou pendant les séances d'un 
cours est complètement interdite. 

5- LE NOMBRE D'INSTRUCTEURS REQUIS. 
Les instructeurs doivent toujours travailler en équipe et un minimum de deux instructeurs e s t 
exigé lorsqu'un cours est donné. 

6- LES INSTRUCTEURS QUI PRENNENT SUR EUX-MEMES DE DONNER DES COURS SANS PASSER 
PAR L'INTERMEDIAIRE D'UNE ASSOCIATION. 
Tout cours donné par une équipe d'instructeur doit être présenté dans le cadre d'une activité 
d'une association, d'un club ou d'un groupement organisé. 
Si des instructeurs prenaient sur eux-mêmes de donner des cours en dehors d'un groupemen t  
reconnu, ils s'exposent i perdre leur carte d'instructeur. 

7- VISITE DE L'AGENT DE CONSERVATION DE LA FAUNE. 
La visite de l'Agent de Conservation de la Faune est essentielle pour qu'un cours soit a c c e p ­
té et l'instructeur responsable du cours donné doit s'assurer d'obtenir la signature de l'A g e n t 
de Conservation avant son départ du cours. 

Hotel 
Petite-Nation 

Centre de Course 
Petite-Nation 

983-6600 ST-ANDRE-A VELUN 

Endroit ideal poir réceptions, 

mariâtes... kanqnets... 

Monsieur, 

Au cours de l 'été 1971, des 
compétitions dans 16 discipli -
nés sportives se tiendront dans 
la région de l'Outaouais et 
s'intituleront "Jeux du Q u é -
bec d'Eté", région No. 7, Ou-
taouais. Elles se termineront , 
par une finale Provinciale qu i 
comprendra des représentants 
des quinze régions du Québec . 
Du 13 au 22 août, Rivière du 
Loup sera l'hôte de tous l e s a t -
hlètes du Québec. 

Pour la promotion de c e s 

Jeux, le Comité de Sport de 
l'Outaouais, afeneuit connaf-
tre les services que vous pour -
rez lui assurer conséquemment 
aux compétitions régionales. 

Sachant l'intérêt que v ous 
porterez i notre requête, veuil 
lez accepter l'hommage de nos 
salutations distinguées, 

Bien vdtre, 
Comité de Sports de l 'Outaou­
ais, 

Louis Chartrand, Président. 

Vendredi, 23 avril 

Ouverture de la pêche 

à la truite 
Le vendredi 23 avril sera la journée de l'ouverture de la sai­

son de pêche i la truite au Québec . Et ce ne sera pas seule­
ment l'ouverture de la pêche â toutes les espèces de truite , 
mais aussi le début de saison de la pêche au brochet dans les 
zones C et D. 

Cette année, tous les pêcheurs, domiciliés au Québec,de -
vront être porteurs du nouveau permis a* * 3 . 2 5 (assurance com 
prise) pour pêcher non seulement dans les lacs, mais encore 
dans les rivières, ruisseaux, criques, étangs, e t c . , soit dans 
tous les plans d'eau, sauf: le fleuve, en aval du pont de Qué­
bec ; le Saguenay, en aval du pont de Chicoutimi, et la baie 
des Chaleurs, en aval du pont de Campbellton. Le permis c e ­
pendant ne donne pas le droit de passage sur les proprié -
tés privées. 

Dans la plupart des plans d'eau, la limite de prises quoti -
diennes pour la truite grise, la truite moulac, la truite brune, 
la truite a rc -en -c i e l , la ouananiche et le saumon atlantique 
d'eau douce, a été ramenée de 6 à 5 pour chacune de ces e s ­
pèces (Pour les cas d'exception, consulter le Résumé de - pê ­
c h e . ) Aussi, â cause des difficultés d'identification et en 
raison de sa ta i l le , la truite moulac est maintenant catalo -
guée avec la truite grise en ce qui concerne les prises quoti -
diennes, et non plus, comme dans le passé, avec la t r u i -
te mouchetée. 

Pour la truite mouchetée, la truite de nier, la truite rou -
ge du Québec et l 'omble arctique, la limite de prises quoti -
dienne dans les zones A, B, F et G est de 15 poissons eu tout 
et c e , sans égard au poids. Dans les zones C, D et E, la l i ­
mite quotidienne est de 25 poissons en tout, le poids global 
ne devant pas dépasser 15 lbs. plus 1 poisson (pour les casd 'e x 
ception, consulter le Résumé de pêche) . 

Dans le parc des Laurentides, dans le parc de la Gaspésieet 
dans la réserve Chic-Chocs, la limite de possession ne sera 
plus que l'équivalent de la prise légale d'un jour, soit 25trui­
tes en tout, le poids ne devant pas dépasser 6 lb. plus 1 pois -
son, quelle que soit la durée du séjour. La limite de prises 
quotidiennes demeure cependant la même . 

Pour les dates de saison de pêche dans les parcs et les ré­
serves, consulter la brochure "Parcs du Québec - Tarif 71" , 
distribuée gratuitement i qui en fait ia demande â tout b u-
reau de la Direction générale des Parcs, Ministère du Touris­
m e , de la Chasse et de la Pêche. 

c i à ê o c l a l i o n 
des ANC I I N S 

CMMltZ 
AT ION M LA FAUNE 

CHÉMÉVILLI 

Votre association met gratuitement des cours i votie dis -
position. Il ne reste qu'à vous de choisir celui qui vous con­
viendra â vous perfectionner. 

1 Biologie 
2 Boussole et cartographie 
3 Premiers soins 
4 Cuisine en plein air 
5 Mécanique 
6 Pèche i la mouche 
7 Taxidermiste 

Veuillez choisir et communiquer le plus tôt possible avec 
votre président. 

Veuillez m'inscrire au cours numéro 

• O 2 0 3 0 4 0 O 
Nom : . . 

Adresse: 

Téléphone: 
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RUSTY STAUB 
STAUB, Daniel Joseph (Rusty & Lê Grand Orange) 
VOLTIGEUR 

Né: 1er avril 1944 à Nouvelle Orléant. Louisiane . . . Domicile: Montreal, Québec 
. . . Frappa de la gauche et lance) do la droit* . . . Grandeur: 6-2 . . . Polda: 200 
. . . Obtenu dot Aatroo de Houston on retour du premier-but Donn Clendonon et 
du voltigeur Jésus Alou lo 22 Janvier 19N. Clendenon a relus* do se présenter 
L* 3 avril 1969. los Expos ont cédé les lanceurs Jack Bllllngham et Skip Guinn 
a< un* somme d'argent au Houston en retour do* lanceurs Howie Reed. Slav* Shea 
et Loo Marentette, pour compléter la transaction. 

P o u r R u s t y S t a u b m a i n t e n a n t u n h é r o s l é g e n d a i r e d u p a r c J a r r y . la s a i s o n 1 9 7 0 
e n fu t u n e a u t r e f l a m b o y a n t e 

Il e s t v r a i q u e s a m o y e n n e a u b â t o n n 'a p a s é t é a u s s i é l e v é e e n 1 9 7 0 ( 2 7 4 ) . q u ' e l l e 
le f u t a n 1 9 6 9 ( 3 0 2 ) . m a i s t o u t e s l e s a u t r e s s t a t i s t i q u e s lu i s o n t f a v o r a b l e s II a m e n é 
c h e z l es E x p o s p o u r l a s p a r t i e s ( 1 6 0 ) . les a p p a r i t i o n s a u b é t o n ( 5 6 9 ) . l es p o i n t s 
( 9 8 ) . l es c o u p s s û r s ( 1 5 6 ) . l es c o u p s t r o i s - b u t s "(7) , l e s c o u p s d e c i r c u i t ( 3 0 ) . les 
p o i n t s p r o d u i t s ( 9 4 ) . o t les b u t s s u r b a l l e s ( 1 1 2 ) C e f u t d e s s o m m e t s p e r s o n n e l s 
p o u r le G r a n d O r a n g e a u c h a p i t r e d e s p o i n t s , d e s t r i p l e s , d e s c i r c u i t s , d e s p o i n t s 
p r o d u i t s e l d e s b u t s s u r b a l l e s 

Et il a v o l é 1 2 b u t s , p l u s q u e t o u t a u t r e E x p o s , e t u n d e p l u s q u e l e t o t a l o b t e n u 
d u r a n t s e s s e p t s a i s o n s a n t é r i e u r e s d a n s la l i g u e N a t i o n a l e 

S t a u b a c o n n u d e s s o i r é e s m e r v e i l l e u s e s e n 1 9 7 0 L a p l u s é t i n c e l a n t e fut c e l l e d u 
1er a o û t l o r s q u ' i l a c o n d u i t l es E x p o s i d e u x v i c t o i r e s c o n t r e les D o d g e r s d e L o s 
A n g e l e s II a v a i t r é u s s i t q u a t r e c i r c u i t s , d e u x d a n s c h a q u e m a t c h , e t t o u s i m p o r t a n t s 
p o u r la c a u s a d e l ' é q u i p e l o c a l e , e f f e c t u é d e s c o u r s e s e n d i a b l é e s sur les s e n t i e r s 
e t e x é c u t é t ro is a t t r a p é s s p e c t a c u l a i r e s II a m é r i t é u n e a s s i s t a n c e — s a 9 e d e la 
s a i s o n — e n p r e n a n t e n d é f a u t u n c o u r e u r i m p r u d e n t d e s D o d g e r s à l a s u i t e d ' u n 
s i m p l e . 

S t a u b a c o m p l é t é la s a i s o n a v e c 1 4 a s s i s t a n c e s , d e u x d e m o i n s q u e l e m e n e u r d e 
la l i g u é N a t i o n a l e L e t o t a l d e 1 6 lu i ava i t p e r m i s d * f inir e n t è t e d e c e d é p a r t e m e n t 
e n 1 9 6 9 

Il a v é c u u n e a u t r e s o i r é e d u t o n n e r r e le 3 0 m a i à C i n c i n n a t i l o rsqu ' i l e s t d e v e n u 
I * p r e m i e r e t l ' u n i q u e ( o u e u r d e s E x p o s A c o g n e r c i n q c o u p s s û r s d a n s u n e p a r t i e 

A v a n t d ' e n t r e p r e n d r e la s a i s o n 1 9 7 1 . S t a u b a v a i t p a r t i c i p é A p l u s d e p a r t i e s q u e 
t o u t a u t r e j o u e u r d e la l igue N a t i o n a l e a u c o u r s d a * t r o i s d e r n i è r e s s a i s o n s A l ' e x c e p ­
t ion d e Bil ly W i l l i a m s , d u C h i c a g o S e u l s W i l l i a m s e t R o n S a n t o , é g a l e m e n t d e s C u b s , 
o n t p r i s par t à p l u s d e m a t c h e s q u e S t a u b d u r a n t l es q u a t r e d e r n i è r e s s a i s o n s 

S t a u b a p a r t i c i p é à la p a r t i e d ' é t o i l e s d e la m i - s a i s o n a u c o u r s d e s q u a t r e d e r n i è r e s 
a n n é e s II fu t l ' u n i q u e r e p r é s e n t a n t d e s E x p o s A c e m a t c h e n 1 9 6 9 e t 1 9 7 0 

L e G r a n d O r a n g e a f r a n c h i p l u s i e u r s é t a p e s e n 1 9 7 0 L e f a i t e est s o n 1 , 0 0 0 e c o u p 
sûr r é u s s i a u p a r c J a r r y le 2 3 m a i L e s i m p l e a u c h a m p g a u c h e lui a v a i t m é r i t é 
les a p p l a u d i s s e m e n t s f r é n é t i q u e s d e la f o u l e d e s p a r t i s a n s q u i t é m o i g n a i t d e s o n 
a f f e c t i o n à l ' é g a r d d e l ' a t h l è t e r o u q u i n 

R u s l y e s t p o r t é a u x n u e s e t p r e n d p l a c e sur le p i é d e s t a l d e s g r a n d e s é t o i l e s d u b a s e b a l l 
g r a c e A s o n h a b i l e t é n a t u r e l l e A f r a p p e r , c o u r i r e t l a n c e r Et a u s s i e n r a i s o n d u 
m a g n é t i s m e q u i s e d é g a g e d e s a p e r s o n n e , qu ' i l soit s u r l e l o s a n g e d e b a s e b a l l 
o u h o r s d u t e r r a i n 

O r i g i n a l e m e n t u n p r e m i e r - b u t . S t a u b a m e n é la l i g u e C a r o l i n a p o u r les p a r t i e s ( 1 4 0 ) . 
l es r e t r a i t s ( 1 2 4 7 ) , les a s s i s t a n c e s ( 7 6 ) . les e r r e u r s ( 2 0 ) e l l es d o u b l e s - i e u » ( 1 2 3 ) 
e n 1 9 6 2 . e n é v o l u a n t A c e t t e p o s i t i o n II fut n o m m é la r e c r u e d e l ' a n n é e , l e l o u e u r 
d e l ' a n n é e e t le p r e m i e r - b u t é t o i l e E n 1 9 6 7 , il a d o m i n é la l igue N a t i o n a l e p o u r 
les c o u p s d e d e u x - b u t s a v e c 4 4 

P e r s o n n e l C é l i b a t a i r e d i p l ô m é d e l ' éco le J e s u i t H i g h ( N o u v e l l e O r l é a n s ) o ù il a 
j o u é a u b a s e b a l l e t a u b a s k e t b a l l a é t é h o n o r é A t i t ra d ' A t h l è t e d e l ' a n n é * 1 9 7 0 
par l e s C h e v a l i e r s d e P y t h i a s fut n o m m é le l o u e u r d e l ' a n n é e d e s E x p o s e n 1 9 6 9 
u n d e s q u a t r e r o u q u i n s d e l ' é q u i p e p a s s e - t e m p s c h a s s e , g o l f , p h i l a t é l i e 

Manoir 
du Lac Simon 

E N D R O I T I D E A L P O U R 

R E C E P T I O N S , B A N Q U E T S , M A R I A G E S 

Accomodations pour ouverture do la pêche 

4 2 8 - 9 9 0 2 

h -"' ril 

1- QAN 00 ITj> 

1971 
par Gilbert Kingsbury 

BY T O M " R E M F I X 

Question: Existe-t-il un moyen 
d'empêcher que la rouille ne 
s'étende sur des surfaces mé­
talliques sans les gratter, passer 
une première couche, utiliser un 
produit anti-rouille puis repein­
dre? 

Réponse: Oui. il existe un 
produit ant i-roui l le efficace 
aussi hien sur un métal rouillé 
que non-rouillé. Il peut ê t re 
utilisé sans couche préparatoire 
et ne requiert aucun décapage 
avant son utilisation. Disponi­
ble en dix couleurs y compris 
en noir et blanc, il peut tenir 
lieu de peinture définitive. 

PEINTURE EN AEROSOL OU 
PEINTURE EN POT 

Si vous possédez des meubles 
de jardin en fer forgé, ornés de 
motifs compliqués, vous con­
naissez les problèmes qui se 
posent lorsque la rouille com­
mence à les attaquer. 

Pour prévenir cette attaque, 
un moyen très simple consiste 
à passer une couche d'anti­
rouille Tremclad en bombe aéro­
sol. Le film vaporisé pénètre 
dans toutes les circonvolutions 
du fer forgé plus vite et plus 
facilement que si vous essayez 
de le peindre. Si le meuble est 
sérieusement rouillé et écaillé, 
je suggérerai alors d'employer 
une brosse d'acier pour ôter les 
écailles, puis de vaporiser. 

Cependant, si vous avez l'in­
tention de protéger de la rouille 
une gril le métal l ique ou des 
jeux pour enfants, vous devrez 
certainement l'appliquer au pin­
ceau parce que la surface à 
couvrir est plus petite. Ce pro­
duit est disponible sous forme 
de peinture en pot ou en bombe 
aerosol. 

Lutter contre la rouille était 
jusqu'à présent un travail de 
longue haleine; désormais une 
application de ce produit anti­
rouille éliminant toute prépara­
tion fastidieuse, simplifie de fa­
çon définitive la vie du brico­
leur. 

Question: Existe-t-il un moyen 
d'empêcher que la rouille ne 
s'étende sur des surfaces mé­
talliques sans les gratter, passer 
une première couche, utiliser un 
produit anti-rouille puis repein­
dre? 

Réponse: Oui. il existe un 
produit ant i - roui l le eff icace 
aussi bien sur un métal rouillé 
que non-rouil lé. Il peut ê t re 
utilisé sans couche préparatoire 
et ne requiert aucun décapage 
avant son utilisation. Disponi­
ble en dix couleurs y compris 
en noir et blanc, il peut tenir 
lieu de peinture définitive. 

PEINTURE EN AEROSOL OU 
PEINTURE EN POT 

Si vous possédez des meubles 
de jardin en fer forgé, ornés de 
motifs compliqués, vous con­
naissez les problèmes qui se 
posent lorsque in rouille com­
mence à les attaquer. 

Pour prévenir cette attaque, 
un moyen très simple consiste 
à passer une couche d'anti­
rouille Tremclad en bombe aéro­
sol. Le film vaporisé |>énètre 
dans toutes les circonvolutions 
du fer forgé plus vite et plus 
facilement que si vous essayez 
de le peindre. Si le meuble est 
sérieusement rouillé et écaillé, 
je suggérerai alors d'employer 
une brosse d'acier pour ôter les 
écailles, puis de vaporiser. 

Cependant, si vous avez l'in­
tention de protéger de la rouille 
une gril le métal l ique ou des 
jeux pour enfants, vous devrez 
certainement l'appliquer au pin­
ceau parce que la surface à 
couvrir est plus petite. Ce pro­
duit est disponible sous forme 
de peinture en pot ou en bombe 
aerosol. 

Lutter contre la rouille était 
jusqu'à présent un travail de 
longue haleine: désormais une 
application de ce produit anti­
rouille éliminant toute prépara 
tion fastidieuse, simplifie de fa­
çon définitive la vie du brico­
leur 

Pour toute information con 
cernant les peintures anti­
rouille, écrivez à Tom Tremfix. 
Tremco Manufactur ing Com­
pany (Canada) Ltd.. 220 Wick-
steed Ave..Toronto, 17, Canada. 

N'oubliez pas de vous réserver la soirée de lundi 3 niai pro­
chain afin de venir encourager ies athlètes de 1'"Ecole de Ka­
rate King" de Buckingham qui sont à vous préparer tout un 
spectacle de Karaté. 

Je vous rappelle que l'entrée est GRATUITE et que tous, les 
hommes, femmes et enfants, êtes invités S assister J c e t -
te compétition sportive. 

EXPLICATION SUR L'ART DE BRISER EN KARATE (suite) 

Au cours des deux dernières semaines, je vous ai décris la 
préparation physique auquel le Karaté-Ka doit se soumettre 
afin de réaliser et de maîtriser cette disciplinequ'est le brisa­
ge en Karaté. 

Cette semaine je vais vous entretenir sur LA PREPARATION 
MENTALE. 

Il est primordial qu'un Karaté-Ka oublie tout ce qui n'e st 
pas directement relié au Karaté au tout début de la pratique . 
Ce n'est qu'après avoir fait le vide dans son esprit de cette ïa-
(,on qu'il peut exécuter par exemple une technique de poing , 
et y combiner sa force physique, sa vitesse maximum, sa res­
piration dynamique; Bref accumuler le jpouvtpir Je lous lesnius ; 

cles du corps combiné avec la force de la pensée qui pour u -
ne fraction de seconde ne feront qu'un et n'auront qu'un seu 1 
but, celui de distribuer tout ce pouvoir mental et physique au 
bout des deux premières jointures pour la fraction Je seconde 
que va durer ce contact sur l'objet qu'on veut briser. 

Cette explication semble facile quand on la l ie ,mais lorsqu' 
on la médite un peu, qu'on s'arrête i y penser, plus profondé 
ment quoi, on réalise alors qu'il faut beaucoup Je prati -
que et beaucoup de volonté avant d'aspirer à obtenir un résul" 
tat dans ce genre de discipline. 

On sait que la logique nous dit "tu peux te blesser", niais 
on doit mentalement vaincre cette crainte naturelle afin J E 
frapper sur l 'objet quelconque avec toute la force ET toute l a 
détermination dont on est capable, Ï A N S arrière pensée. 

(La semaine prochaine, la conclusion). 

Etude de lo famille 

è parent unique 
L'Institut Vanter de la Famille publiera le mois prochain u-

ne étude sur les familles canadiennes qui ont à leur tête un 
seul parent. 

L'étude a été cenfiée à Mme Doris E. Guyatt, étudiante au 
niveau du doctorat de l'Ecole de service social Je 1' u n i 
versité de Toronto, par l'Institut Vanier J e la Famille en rai­
son de l'intérêt croissant que le public porte auxproblètnes des 
familles i parent seul et du lait qu'un si grand nombre de ces 
familles ont besoin de diverses formes d'assistance publique. 
La revue# trimestrielle de 1 Institut, "Transition", en <ign.i-
le la publication dans sa dernière livraison. 

Mme Guyatt analyse les caractéristiques socio-économique; 
des familles S parent unique au Canada, les ouvrages Je ré­
férence et les recherches qui existent dans notre pays sur L E 
sujet (il y en a trè peu), et note les organisations et les ser­
vices sur lesquels peuvent compter les parents seuls. 

Elle constate qu'il y a vait au Canada, enl9ii(j , 371,88ô fa­
milies à parent unique, soit 8.2"/'du total, comptant '>77, 
207 enfants de moins de 25 ans. 

Quatre-vingt pour cent de ces foyers avaient une femme à 
leur tête. 

Le.revenu moyen des couples mariés ayant des enfants i la 
maison étai t , en 19f>7, de $ 8 , 0 8 0 , contre $(1,700 pour les fa­
milles à parent unique ayant pour chef un homme et $4 ,723 , 
pour celles qui avaient â leur tête une femme. 

Veufs et veuves représentaient la moitié de l'ensemble dev> 
parents seuls ayant Jes enfants de moins de 2fi ans, soit le 
groupe le plus considérable, tandis que i'autre moitié >e com 
posait ainsi qu'il suit: 40*Jai étaient des maris ou des femme 5 

séparés ou abandonnés (30"/.'), 8". seulement Jes Jivorcés, soit 
21 ,000 , et environ 2"/., soit 0 ,731, des m è r e célibataires. 

Il ressort de l'étude de Mme Guyatt que les mères céliha -
taires ont de plus en plus tendance i garder leurs enfants. 

Règle générale, les mères séparées se sont mariées p 1 u ^ 
jeunes et sont moins instruites que les autres épouses. 

Mme Guyatt décrit le réseau Jes services Jont Jisposentccs 
familles, i travers le pays, soit lesorganisn.es publics à tous 
les paliers de gouvernement, les organisations bénévoles, les 
groupes constitués par les parents seuls eux-mêmes tels "Pa­
rents without Partners" et "Single Parents". 

Bien qu'un grand nombie J e services, publics et prives, 
soient consacrés aux familles i parents uniques (les en fa III 
Je parents seuls ont bénéficié l'an dernier de la moitié d e l 
services de protection offerts dans le centre J e la ville par la 
Société J 'a ide i l'enfance du Grand-Toronto), Mme Guyatt 
soutient que les besoins de ces families sont loin d'être >atis -
faits. 

D'après les réponses i un questionnaire qu'elle a adressé a 
un échantillon de parents uniques, Mme Guyatt fait remar -
quer que la olitude est le plus grave problème auquel les r é ­
pondants sont en butte, niais que leurs besoins le> plus p r e -
sants sont, respectivement, plus J t revenu 1 1 l 'acceptation 
par l 'entourage. L'auteur recommande donc qu'ils reçoive ni 
une aide publique accrue, soit sous fomie Je revenu annuel 
garanti, soit sous forme J'allocations familiales plus consi -
dérables, et qu'on permette d'exempter de l'impOt sur le re -
venu le coût des services de garderie et d'aide familiale. 

Elle recommande aussi plus de programmes de préparation 
au mariage, d'éducation pour la vie en famille, dans les é-
coles, y compris l'éducation sexuelle et aux parents s a n i 
conjoints une aide pour leur permettre de s'adapter e t , sur -
tout, des programmes d'éducation publique. 

"Ce n'est qu'en étant conscient du problème que le p u ­
blic pourra modifier les structures pour que les parents seuls et 
leurs enfants ne soient pas voués injustement S l'isolement , 
mais qu'ils puissent s'épanouir librement au sein de la co l l ec ­
t ivi té ." 

Llnstitut a transmis le relevé de Mme Guyatt au Conseil 
canadien du développement social qui a entrepris récemment 
d'étudier en profondeur bon nombre Jes problèmes précités. 

http://lesorganisn.es
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télévision 
Les Editions Ici Radio-Canada et les 
Editions du Jour lancent 

«Mes 500 me i l l eures recettes» 
de G e r m a i n e Gloutnez 

Le mercredi 7 avril, les Edi­
tions du Jour et les Editions 
Ici Radio-Canada lançaient con­
jointement le dernier ouvrage 

de madame Germaine GLOUT­
NEZ: -Mes 500 meilleures re­
cettes: 

Réputée dans le domaine de 

iC "h 
kl 

i n l r r l o i o 
500 Place d'Armes. Montréal, Québec. Téléphone 873-5350 

TIRAGE DU 14 AVRIL 
1,062 ,777 BILLETS V E N D U S , 1 .064 G A G N A N T S 

$ 5 8 0 . 0 0 0 . EN PR IX 

L E P R E M I E R 
N U M É R O C O M P L E T 

GAGNE 

2 3 7 0 0 8 4 
s125,000. 

LES 9 BILLETS DONT LES 
NUMÉROS SE TERMINENT PAR 

GAGNENT 

7 0 0 8 4 

*5,000. 
LES 96 BILLETS DONT LES 
NUMÉROS SE TERMINENT PAR 

GAGNENT 

0 0 8 4 

*i,ooo. 
LES 956 BILLETS DONT LES 
NUMÉROS SE TERMINENT PAR 

GAGNENT 

0 0 4 

$250. 
LE DEUXIÈME NUMÉRO 
COMPLET 

GAGNE 

1 8 7 2 5 1 3 LE DEUXIÈME NUMÉRO 
COMPLET 

GAGNE » 5 0 , 0 0 0 • 
P - 4 

COMPLET 

GAGNE $ 2 5 , 0 0 0 . 

R. H®TTE 
CKIEiïllE 421-3242 

V O U S M È N E R A L O I N 
P O U R P E U D ' A R G E N T 

Voici notre assortiment de 

voitures usagées: 

Coccinelle 1968 

Fast Bock 1966 

St. Wagon 1966 

Fast Bock 1970 

la fine cuisine, Germaine 
GLOUTNEZ a déjà dirigé l'Ecole 
des sciences ménagères et a 
été l'animatrice de plusieurs sé­
ries télévisées è Radio-Canada. 
Elle a publié l'année dernière 
• Votre cuisine, madame» et elle 
signe, depuis 1968, une chroni­
que très suivie dans le maga­
zine Perspectives-Dimanche. 

C'est de tout cela que Ger­
maine GLOUTNEZ nous parlera 
au cours d'une interview qui pa­
raîtra dans la prochaine livrai­
son d'Ici Radio-Canada. 

cscq 
La Fédération des Commis -

sions scolaires catholiques du 
Québec est convaincue que le 
regroupement des commissions 
scolaires, au niveau des sec -
teurs d'aménagement, est la 
meilleure formule de regrou -
pement. C'est ce qu'affirme le 
président de la Fédération, M. 
Fernand Lefebvre, dans un nu­
méro spécial de LA REVUE SCO­
LAIRE, qui vient de paraître. 

Se Ion M. Le fe bvre, la corn -
mission scolaire de secteur per­
met de maintenir le contact 
entre l'administration et la 
population, assure des services 
plus nombreux et mieux orga -
nisés aux élèves et permet d'ob 
tenir plus de rendement pour 
les sommes investies dans 1' é-
du cat ion. 

Abordant la question des rai­
sons qui avaient motivé la 
Fédération et les commissions 
scolaires el les-mêmes à entre­
prendre l'opérât ion-regroupe -
ment, le président de la Fédé­
ration a précisé quela valorisa­
tion de la commission scolaire, 
l 'amélioration des services aux 
élèves et le maintien de la re­
présentation des parents dans 
l'administration scolaire a-
vaient incité les commissaires 
d'écoles i prendre en m a i n 
la restructuration scolaire. 

M . Lefebvre ajoute que lbb-
jec t l f visé par le regroupement 
scolaire était de créer de nou­
velles commissions scolaires a-
yant les dimensions d'un s e c ­
teur d'aménagement et une 
clientèle scolaire suffisante. Il 
s'est dit d'avis que le travail 
d'animation de la Fédération et 
l'esprit d'initiative des 5 0 0 
commissions scolaires déjà re­
groupées avalent tracé un pla n 
général pour toutes les c o m -
missions scolaires, assurant 
ainsi que le regroupement tien­
drait compte des caractérisa -
ques primordiales des c o m -
missions scolaires. 

Connaissez-vous la salle à manger du Simonet 
Une visite «oui convaincra esse c'est l'endroit 911e vows chore h les pour votre noce, 

ou soirée d'anniversaire ON tout autre occasion... pour «ne réunion heureuse I 

Perce que lo salle è manger du Simonet est: 

•Veste * Aérée 

*Vue superbe du lac Simon * Poet être absolument privée 

* Atmosphère chaude * Service attentif 

* Et surtout une cuisine exceptionnelle è prix modique. 

I Ve iez voir par vous même 
O i v u s attend !!! 

Hotel du Lac Schryer 
Montpell ier 

Accomodations pour les fervents de la pêche 

a l'occasion de l'ouverture le 23 avril 

Ed. Dumouchel, prop 

TELEPHONE 

101. mil I f SO*, kckieekem. P.Q. ( l i t ) Me-IH: 

EXTRAIT D'UN DISCOURS PRONONCE PAR LE MINISTRE DE 
LA MAIN-D'OEUVRE ET DE L'IMMIGRATION: "L'HONORA _ 
BLE OTTO LANG" (Suite) 

Par conséquent, il doit exister des relations de t r a v a i l 
efficaces entre les Centres de Main-d'oeuvre du Canada - -
qui conseillent les personnes sur la formation et leur donne les 
possibilités d'en profiter - - , et les employeurs, tant sur l e 
plan individuel que co l lec t i f . 

L'un des soucis majeurs de mon ministère est d'aider l e s 
employeurs. Nous sommes i même de leur fournir un servi­
ce de main-d'oeuvre efficace qui leur permettra de g a g n e r 
un temps considérable tout en limitant leurs frais. 

Je ne pourrai jamais trop souligner l'importance des " r e s ­
sources humaines". Non seulement ces ressources sont - elles 
les plus importantes, mais souvent les plus négligées et c e l ­
les qui posent le plus de problèmes. 

Trop souvent on se préoccupe davantage de trouver les c a ­
pitaux, de découvrir et d'exploiter les ressources et les servi­
ces matériels que de trouver les gens qu'il faut, possédant les 
compétences voulues, au bon moment. 

J'affirme énergiquement que nous sommes tous responsables 
de l'insuffisance renversante qui marque la planification de 
nos ressources en main-d'oeuvre pour tirer le maximum de 
rendement de nos usines et de nos industries. Des : milliers 
d'heures et des millions de dollars sont investis pour instal -
1er une usine, alors qu'une somme comparativement infim e 
est consacrée au choix et a* la formation des travailleurs qui la 
feront fonctionner. ' 

Nous payons cher les "erreurs humaines". Toute erreur de 
conception de la part de l'ingénieur, la méprise du méca -
nicien, la faute de jugement du conducteur se répercutent sur 
l 'économie - - les prix montent ou les profits diminuent. 

Ces problèmes de maln-d'oeuvre peuvent être réduits. Un 
meilleur travail de planification est un objectif réalisable. 

Quel genre d'aide l'industrie et le commerce peuvent - i l s 
espérer obtenir de notre ministère? 

Dans les premières phases de la planification - la phase des 
études de praticabilité - nous pouvons leur fournir des don­
nées sur la tenue du marché du travail . Si une enquête spé­
c ia le sur la main-d'oeuvre se rapportant à* la situation parti -
culière d'une industrie s'avère nécessaire et dépasse les m o y ­
ens d'un Centre de Main-d'oeuvre du Canada local , nous pou­
vons mettre i sa disposition des experts régionaux et natio -
naux qui l'aideront à réunir l'information voulue. 

Nous devons connaître le langage de l'industrie. Nous e s ­
sayons de comprendre l'organisation de l'industrie. Nous a-
vons les gens et les programmes et les ressources pour répon -
dre i tous vos besoins en fait de main-d'oeuvre. Mais i lnous 
faut être mis au courant des besoins de l'employeur. Et il 
nous faut des offres d'emploi. Nous cherchons, comme pour­
rait le dire le petit Abner, "à faire sa cour". 

J 'a i dit au début que le programme de formation de la 
main-d'oeuvre du gouvernement fédéral poursuivait avant tout 
un objec t i f économique. Je souligne encore une fois qu'il a 
pour but d'accroître le revenu des adultes de la population a c ­
tive et d'augmenter la productivité de l'industrie canadienne. 

Il y a six ans, dans son premier rapport annuel, le C o n ­
seil économique du Canada définissait ainsi ses objectifs: 

1 . Le plein emploi qu'on définit ainsi: 97 p . 100 de la po­
pulation active occupant un emploi , ou 3 p. 100 de c h ô ­
mage; 

2 . Une croissance économique rapide; 
3 . Une stabilité raisonnable des prix; 
4 . Une situation viable de la balance des paiements pour 

consolider la situation économique du Canada; au plan in­
ternational; 

5 . Une expansion régionale équilibrée • afin que tous le s 
Canadiens puissent jouir d'une juste répartition des r eve ­
nus croissants. 

Les objectifs de mon ministère rencontrent ceux du C o n -
sell économique du Canada. Administré rationnellement, nos 
programmes et services peuvent dans une très large mesure 
nous aider i atteindre nos objectifs qui sont de relever le n i ­
veau de vie et d'élargir nos perspectives sociales et écono -
miques. Et nous comptons les administrer de façon a ce qu'ils 
remplissent de mieux ce rôle dynamique. 

Pour tout renseignement i ce sujet veuillez vous adresser a : 

Centre de M a in-d'Oeuvre du Canada, 
101, rue MacLaren est, 
Buckingham, P. Que. 

Tel: 9 8 6 - 3 3 8 3 . 
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GLAS S 
| T o u ( 1 les annoni es classe'ès | 

s o n t payables a int publ. v t ' on 

• Chaque ineert ion: S 1 . 0 0 pour 2 0 mot*. - . 0 7 » du mot add i t ionne l . Annonça 

• vec emdrt tl.50. T o u t * ! U s pet i te • annoncée sont p a y a b l e * è l ' a v a n c e . 

• Hou, ueege d* notra C a s i a r P o a t a l ou da notra t é l é p h o n a : . 5 0 » da plua. 

* C O R R E C T I O N : L a a arraurs aaront promptement c o r r i g é e * . T o u t a f o i * , on 

doit l a a s igna le r avant la aacondo inaert lon, a lnon, noua na aaurlona a c ­

corder una nouve l l e i naa r t Ion gra tu i te . 

* H E U R E D E T O M B E E : T o u l a nouvel le annonça r eçue * n o * bureaux avan t 

midi la mardi aara Inaé rée dan* 1* Journal da Jeudi . U an aa t d* marne p o u 

l a a annula t ion» 

D i v a n è wndf. 
•aaaa^aa^a^e^e^aaayxap»»^»»*»»^»»»»»»»» 

Gros lot de T . V . noir et blanc 
usagées remises i neuf. P r i x 
d'aubaine. R. Desormeaux , 
Chénéville, C . P . 44 - TéL 
4 2 8 - 3 3 7 3 . (lavril au 17 juin) 

A vendre: Plymouth 1963 Bel -
vedere, bas mil lage, 4 portes, 
4 pneus d'été, 2 pneus d'hiver, 
radio, peinture neuve. 983 -
2 2 0 6 . ( 2 2 ) 

Tracteur agricole i vendre : 
Bonne condition. T é l . 986 -
8228 . ( 8 -15 -22 -29 ) 

Refroidisseur â* lait a* vendre : 
8 bidons, porte de cô té , 20 
bidons et 1 trayeifse Nationale 
Milker. Perdu enseigne d ' é ­
colier, route 57 et St-Julie est 
Bonne condition. T é l . : 522-
6 5 3 9 . (15-22-29) 

Motocyclette Honda 175 c'.c . 
Moteur remis i neuf. T r è s 
bonne condition. Demande : 
$300 . Information, t é l . : 427 -
6236 ou écrivez J . C . Biais, 
Plaisance, Que. (15-22) 

A vendre: Petit chien minuscu­
le Chihuahua. S'adresser i Lut 
Bélanger, t é l . : 9 8 3 - 7 9 4 7 . (15) 

Foin â vendre, 985 - 3192 (18-
I . A . C . ) 

A vendre: 2 camions - 1 Ford 
1967, 1 Fargo 1963, aussi foin à 
vendre, t é l . : 9 8 5 - 2 4 7 9 . (22) 

Attention cultivateurs - Tou­
tes personnes qui ont besoin de 
réservoirs à* eau chaude. A U ­
BAINE, pour un temps limité 
seulement. Une Cascade 30 ou 
40 gallons ainsi que toutes au­
tres marques usagées. $20 .00 , 
avec garantie un an. S'adres -
ser i Prud'homme Auto Parts 
I n c . , Montebello, 423-6693 . 
(22 avril - 28 mai) 

Télévision Westinghouse 23." 
Lasyboy - vibrateur 3 vitesses-
2 fauteuils - salon. Machine à* 
laver. Tapis ovale 6 x 9 . P h i l -
treur i eau - 2 5 gais. Berceuse 
chrdmée. 9 8 5-2 553 . (15-22) 

Camion Chevrolet i vendre 
1966, avec bofte fermée, en 
très bonne condition. Prix i 
discuter. T é l . : 9 8 3 - 7 3 5 3 . (15-
22) 

A vendre: Equipement pour é -
levage de lapins. Cages com -
plètesavec abreuvoirs et man­
geoires, cages neuves. P o u r 
inf.: s'adresser à André L e • 
gault St-Denis. (22 -29) 

A vendre: Poêle a* bois et élec­
tr ici té . Réservoir â eau chaude 
10 cordes de bois chauffage 
Très bonne condition. T é l . : 
428-3167. ( 2 2 - 2 9 ) 

A vendre: Automobile mar -
que Epie 1968, 4 cylindres, 2 
portes, 2 0 , 0 0 0 mil les , t r è s 
bonne condition. S'ad. 983-79 
76 . ( 2 2 - 2 9 ) 

A vendre: Poteaux cèdre 4 pou 
ces et 8 pouces de grosseur et 8 
pieds long. T é l . 983 -7976 . (22 
2 9 - 6 ) 

P A P I N E A U V I L L E 

APPARTEMENTS 
A LOUER 

( P R E M I E R E P H A S E : 

I I U N I T E S D E LOOIS SUR 24 U N I T E S ) 

3 LOGIS D'UNE CHAMBRE A COUCHER 

6 LOGIS 0E DEUX CHAMBRES A COUCHER 

3 LOGIS DE TROIS CHAMBRES A COUCHER 

SOUS L E R E G I E OE LA C E N T R A L E D ' H Y P O T H E Q U E 
(CANADA) 

•Chauffage électrique individuel 
•Salle commune avec laveuse & secheuse commune 

'Balcon individuel 

MAINTENANT 
DISPONIBLES 

P O U R I N F O R M A T I O N S E T A P P L I C A T I O N S : 

M . M A U R I C E PILON A 427 -5507 
( J O U R S E U L E M E N T ) 

S O I R : 4 2 7 - 5 6 2 4 
C O N S T R U I T S P A R : 

P B O N H O M M E A CIE LTEE 

A vendre: 17 vaches à lait a -
vec quota, 986-361Ô, Buckin -
gham. (22 -29 ) 

Grande vente: Moteurs Outbord 
Johnson, Evinrude, 3 - 5 J - 6 et 
9 forces. Chaloupes plywood 16 
pieds, articles de pêche, 2 
bassins et compresseur pour 
conserver menés, neufs et usa­
gés. 427 -5557 , Papineauville . 
( 2 2 - 2 9 - 6 ) 

Bungalow, fini briques Angel -
Stones, 3 chambres, sous - sol 
fini, garage attenant $16 ,000 . 
T é l . : 4 2 7 - 6 9 6 0 . (22-29) 

Camion à vendre: 1 tonne à 
roues doubles, Ford '59: $350 . 
T é l . : 4 2 3 - 6 9 6 0 . (22) 

Pontiac 6 5 , 4 portes, Parisien­
ne $200 .00 - 4 2 3 - 6 9 6 0 . (22) 

A vendre: Camaro 1969, 15,000 
milles, excel lence condition : 
4 2 3 - 6 4 2 7 . (22) 

A vendre: Poêle combiné à 
bois et au gaz: presque neuf. 
Une auto-neige Ski-doo âdeux 
chenilles.S"ad. Rhéo Prévost , 
R.R. I , T é l . : 983-7971 . (22 -
29) 

Logis, maison, chambre 

ô lowr 

mmmmmmmmmmmmim 
Logis i louer, 2e étage, 5apts. 
chauffé, ménage fait, t r è s 
propre, centre du village de 
Papineauville, sur la grande 
rue. 4 2 7 - 5 5 2 2 . ( 2 2 - 2 9 ) 

A louer: 4{ apts, chauffé, 14 
rue St-Dominique, Montebel -
lo . 423-6415. Disponible le 
1er ma i . (15 -22 -29 ) 

DE NOS JOURS, DEUX REVENUS 

NE SONT PAS DE TROP! La ven­

te des produits AVON vous per­

met d'aider votre famille sans 

la négliger, car vous choisissez 

vous-même vos heures de tra­

vail . Il faut téléphoner à 473-

7728 ou écrire à C . P . 97 St -

Eustache. 

Accomplis réparations sur tous 
genres de poêles "cuisinières" , 
et réfrigérateurs, spécialement 
sur les marques Bélanger -Tap-
pan - Findlay. Robert Kennedy 
t é l . : 9 8 6 - 8 5 7 3 . ( 22 -29 ) 

Prendrais animaux en pacage.2 
terres i la disposition. Pour 
information: M . Léo Léger , 
t é l . : 427-6401 . (22 -29) 

Prendrais en pacage une tren 
taine d'animaux pour l ' é t é 
9 8 5 - 2 3 0 7 . (22) 

On demande: Un petit sépara -
teur de table en bonne condi -
tion. S 'ad . : D. La flamme 427-
5709 . (22) 

On demande: Un petit Chihua­
hua minuscule pour accou -
pler femelle. 4 2 7 - 6 7 4 4 ' (22) 

Réservez maintenant poux vos 
travaux d'excavation en télé -
phonant i 427 -6293 , F. Gau­
thier, Papineauville. Spécia -
litées creusage de cave e t 
remplissage. (8 -15-22-29) 

IHIBMISI I I I I 

28 avril 
23 h 40—CHAPEAU MELON ET 

B O T T E S DE CUIR 

Matériaux 

Bonhomme Inc. 
S U C C U R S A L E DE 

P A P I N E A U V I L L E , Q U E 

" t a cour a bois 

la plus complète 

de la reg ion" 

427-6264 

" O u vous oblene; 

i mieux en 

payant m o i m " 

BOIS 

M a t é r i a u x de 

construction 

quinca i l le r ie et ouli ls 

A v a f t t u r r f l p o l i c i è r e s . a v e c P a t r i c k 
M a c n e c ( J o h n S t e e d ) f t D i a n a R i g g 
( E m m a P e e l I - C o e u r a c o e u r . 
O n z e m e u r t r e s e n s i x m o i s . T o u t e s 
l e s v i c t i m e s é t a i e n t p a s s é e s c h e z l e 
p h o t o g r a p h e p e u d e t e m p s a v a n t d e 
m o u r i r . i R e p n s e ) . 

Si vous voulez boire, c'est vo ­
tre affaire. SI vous désirez a r ­
rêter, et ne pouvez le faire , 
nous pouvons vous aider. As -
semblée: Mardi - Hôpital St-
Mlchel , B'ham. 8. ' i0 p .n i . -
(sous-sol). Jeudi - Kcole S t e-
famllle - Thurso. 8.30 p .m. 
(près de l 'aréna). 

POUR VENTE ET SERVICE SIN­
GER et autres marques, esti­
més gratuits, appeler Mm c 
G. Perras, Thurso. P. Q. 985-
2538 ; Mme J . Aubin, Monte -
bello, P.Q. 423 - 6 4 50; M m 
Victor Carrière, Magasin de 
coupon, rue du Ruisseau, S t -
André-Avellin. P. Q. 983- 23 
75 . - Centre de couture Sin -
ger, Hawkesbury 632-2983 . 

( 1 1 m a r a — 2 4 | u > n j 

ENCAN 
DE BÉTAIL et MACHINES 

LLOYD MARTIN 
MAY0.QUE. 

SAMEDI 1er MAI 1971 
1.00 P.M. 

T E R M E S D E V E N T E C O M P T A N T 

E N C A N T E U f t S F. LAROSE - N. KiVINGTON 
POUS INFORMATIONS APffLEZ tM-SSSI 

T E S S I E R & T E S S I E R 

I N C . 

COURTIERS EN IMMEUBLES 

5 B U R E A U X 
40 R E P R E S E N T A N T S 
A VOTRE S E R V I C E . . . 

P I E R R E A U B R Y 
T é l . : 9 8 3 - 2 1 7 1 ST-ANDRE-AVELUN 

Rue Bélisle, St-André-Avellin. Lot résiden -
t ie l . Rue asphaltée avec aqueduc. T e r r a in 
sablonneux, bon pour jardinage. Inscr.: 687 . 

Route 8 & Sheraton Circle, 4 lots d'une su­
perficie de 2 0 , 0 0 0 ' carrés. Prix . oOf1 le pied 
carré. Inscr.: 8 3 5 . 

MONTEBELLO 

LUCIEN B O U R G E O I S 

4 2 3 - 6 9 4 1 

Route 8 Fassett, grange et établis avec 75 
arpents dont 65 cultivables et lo boisés. Ri ­
vière au saumon bornant la terrain. Inscr.: 
1024. 

Lac Simon. Lot vacant avec fa<,adcsurlc lac. 
J mille du chemin d'asphalte. Grève sablon­
neuse. Termes à discuter. Inscr.: 582. 

P A P I N E A U V I L L E 
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Les Centres de Main-D'Oeuvre 

du Québec 
Il existe actuellement 5 9 

centres de maln-d'oeuvre d u 
Ouébec. 

Les centres de main-d'oeu -
vre du Ouébec ont pour act ivi­
té dominante la mise à exé -
cution des programmes de 
main-d'oeuvre institués par la 
législation provinciale. L e s 
centres dans les diverses ré -
gions reçoivent des demandes , 

de la part d'employeurs et de 
travailleurs. Ils répartissent ces 
demandes selon l'occupation et 
grâce a* un fichier constam 
ment tenu i jour, permettent 
au travailleur de rencontrer 
l'employeur qui lui convient. 

Les centres de main-d'oeu -
vre du Québec sont les agent s 
autorisés de recrutement de la 
main-d'oeuvre de la construe -
tion. 

L e s C a i s s e s 

P o p u l a i r e s D e s j a r d i n s 

Les Caisses Populaires O e s -
Jardins et la Société de Fidu -
c ie du Québec viennent de se 
porter acquéreurs d'une tran­
che de $2 5 , 5 0 0 , 0 0 0 . d'une é -
mlsslon de $50 millions d'o -
bligations du gouvernement du 
Québec. Les titres acquis par 
les Caisses Populaires et la So­
ciété de Fiducie sont des obli -
gâtions sériées de 1 à 12 ans , 
portant intérêt à 7i<7°. 

La touche finale à votre maison I 
Afin de determiner la rénovation extér ieur» de votre maison, nous vous 

offrons trois produits qui donnerons à votre maison une toucha finale. 

Votre résidence s'emballira grace a la gouttiéra d'aluminium, aux vo­

lais d'aluminium ot au matériel à cornichos. 

M. DON AT TREMBLAY TEL. 428-3256 ST-ANDRE-AVELLIN 

Plus tflt cette année, l e s 
Caisses Populaires Desjardins et 
la Société de Fiducie du Que -
bec s'étaient portées acqué -
reurs d'un montant de $11 m i l ­
lions d'une émission de $60 
millions qui échoit en février 
1981, et qui porte un coupon 
de 8%. Depuis le début de 1971 
les Caisses Populaires et la F i ­
ducie du Québec ont déjà ac -
quis $36 millions en nouvel­
les obligations du Québec. 

C'est un engagement plus 
sensible que l'an dernier puis -
qu'au cours de 1971, les Ca i s ­
ses Populaires Desjardins s ' é ­
taient portées acquéreurs d ' u n 
montant global de $42 .6 m i l ­
lions de nouvelles obligations 
du Québec. 

Ville de Thurso 
AVIS PUBLIC 

PROVINCE DE QUEBEC 
CORPORATION MUNICIPALE 
VILLE DE THURSO 
COMTE DE PAPINEAU 

Aux contribuables de la susdite municipalité 

AVIS PUBLIC 

EST PAR LES PRESENTES DONNE par le soussigné, greffier de 
la susdite vi l le , QUE: 

le règlement portant le numéro 3-1971, adopté par le C o n -
seil de la susdite Municipalité i sa séance tenue le 7 avril 71, 
abrogeant la prohibition de la vente des boissons alcooliques ; 
autorisant par ce fait, l'émission de permis pour cet objet , 
dans les limites de la Municipalité de la Ville de T h u r so ; 
soit soumis pour approbation, aux électeurs municipaux pro -
priétaires d'immeubles imposables et habiles a* voter sur l e ­
dit règlement, et que la votatlon au scrutin secret dans la 
Municipalité de la Ville de Thurso, aux fins de décréter si le 
règlement numéro 3-1971 doit être approuvé ou désapprouvé , 
selon le cas, par les électeurs habiles a* voter sur ledit règle­
ment, aura lieu les 20 et 21 mai 1971, en l'Hôtel de Ville, 
161 rue Galipeau, Thurso, P. Que., et que les bureaux de vo-
tation seront ouverts pour y recevoir les votants de dix heures 
de l 'avant-midi jusqu'à cinq heures de l'après-midi, h e u ­
re avancée de l 'est. 

DONNE A THURSO, dans la Province de Québec, ce 13e jour 
d'avril 1971. 

PUBLIC NOTICE 
PROVINCE OF QUEBEC 
MUNICIPALITY OF 
TOWN OF THURSO 

To the ratepayers of the aforesaid Municipality 

PUBLIC NOTICE is hereby given by the undersigned that By-
Law No: 3-1971, adopted by the Council of this Municipality, 
at the meeting held on April the 7th. 1971, to repeal the pro­
hibition o f the sale o f a lcool ic beverages; To authorize there­
fore, the issuing o f permits for the sale of alcoolic bevera -
ges within the limits of the Municipality of the Town o f 
Thurso. That said By-Law will be submitted to the approval 
of the municipal electors who are owners of taxable immov -
eables and qualified to vote on said By-Law, the vote by secret 
ballot will be held in the Municipality o f the Town of Thur -
so, to decide whether the said By-Law.is approved or disappro­
ved, as the case may be , by the electors qualified to vote on 
said By-Law, that the vote will take place at the City Hall, 
161 Galipeau Street, Thurso, P. Que., on the 21st and the 22 
nd day of May 1971, from ten o 'c lock in the morning until fi­
ve o ' c lock in the afternoon, daylingt saving t ime. 

GIVEN AT THURSO, In the Province of Quebec, this 
day of April 1971. 

Ed. Boulerice, Town Clerk. 

13 t h 

Ed. Boulerice, Greffier. 

CANADA 
PROVINCE DE QUEBEC 
CORPORATION MUNICIPALE DE LA VILLE DE THURSO 
COMTE DE PAPINEAU 

REGLEMENT NO: 3-1971. 

ABROGEANT LA PROHIBITION DE LA VENTE DES BOISSONS 
ALCOOLIQUES; AUTORISANT PAR CE FAIT, L'EMISSION DE 
PERMIS POUR CET OBJET, DANS LES LIMITES DE LA MUNI­
CIPALITE DE LA VILLE DE THURSO. 

ATTENDU QUE, d'après l 'article 424 de la Loi des Cité s 
et Villes, le Conseil de la Municipalité de la Ville de Thur -
so, Comté de Papineau, peut faire des règlements, pour m o ­
difier, remplacer et abroger, en tout ou en partie, les règle­
ments qui ont eu la régie du territoire compris dans la Muni -
cipalité et qui ont été confinés en vigueur dans les limites de 
ce territoire, pourvu que ces règlements ne soient pas c o n -
traire aux Lois du Canada ou de la Province; 

ATTENDU QUE, dans la Municipalité de la Ville de Thur­
so, il y a un règlement portant le numéro 81 qui est en v i -
gueur, régissant la vente des boissons alcooliques dans le ter ­
ritoire de ladite Municipalité; 

ATTENDU QUE, il est dans l'intérêt des citoyens J e la Mu­
nicipali té J e la Ville J e Thurso, que ce Conseil adopte un 
règlement révoquant la prohibition de la v'erfte des boissons 
alcooliques dans les limites du territoire J e la Municipalité 
J e la Ville Je Thurso; 

ATTENDU QUE, il est dans l'intérêt des citoyens de la Mu­
nicipali té Je la Ville de Thurso, que la Régie des Alcools du 
Québec >oit autorisée à émettre des permis pour la vente de s 
boissons alcooliques, Jans les limites du territoire de la Mu -
hicipali té J e la Ville J e Thurso; 

ATTENDU QU'UN avis de la présentation du présent ré* -
glement a JQment été donné a* une séance antérieure de c e 
Conseil; 

A CES CAUSES: Il a été ordonné et «a tué par le Conseil de 
la Municipalité de la Ville de Thurso, et ledit Conseil o r ­
donne et statue par le présent règlement ainsi qu'il suit: SA -

VOIR: 

ARTICLE 1 = Dans le présent règlement, a* moins que le con -
texte n'indique un sens différent, les expressions et mots sui -
vants signifient: 

a) "Municipalité" ; toute corporation municipale, quelle que 
soit la loi qui la régit . -

b) "Régie": La Régie des Alcools du Québec. 
c ) "Permis": Tout permis dont la Loi de la Régie des Alco -

ois du Québec autorise la délivrance. 
d) "Boissons alcooliques": Les mots "Boissons alcooliques" 

toutes les fois qu'ils se rencontrent dans le présent r èg le ­
ment, ont le sens et la portée qui leur sont attribués pa r 
la Loi de la Régie des Alcools du Québec, Chapitre 4 4 , 
S . R . Q . 1941, modifié par Lois 1965, Lois 1966-1967,Loi s 
de 1968. Lois 1969, Lois de 1970, Bill 6 (le sessions), Lois 
1970, Bill 7 (le session). 

ARTICLE 2 = II est par le présent règlement et le présent rè -
glement abroge S toute fin que de droit, toute loi de prohibi­
tion existante dans les limites du territoire de la Municipalité 
de la Ville de Thurso, pour la vente des boissons alcooliques. 
ARTICLE t * Le présent règlement autorise la Régie des A l ­
cools du Québec i émettre, dans les limites du territoire de 
la Municipalité de la Ville de Thurso, les permis de t o u -
te sorte suivant les exigences de la Loi de la Régie des Alco -
ois du Québec. 
ARTICLE 4 U présent règlement abroge i toute fin que de 
droit le règlement portant le noméro 81 de la série des régie -
ments de la Municipalité de Thurso, adopté par le Conseil 
municipal le 6 févriei 1923, et approuvé par les électeurs ha ­
biles 4 voter sur ledit règlement, le 28 février 1923. 
ARTICLE 5 - Le présent règlement entrera en force et en v i ­
gueur après l 'accomplissement des formalités édictées par la 
loi, S . R . Q . , Chapitre 4 5 , "Loi de Tempérance". 

R. Parisien, Maire, 
Ed. Boulerice, Sec . - t r è s . 

Radio-Canada 
La Société Radio-Canada sVst 

méritée un premier prix lors de 
la deuxième SEMAINE CHRE -
TIENNE INTERNATIONALE DE 
TELEVISION qui s'est tenue ré­
cemment i Baden-Baden ( A l ­
lemagne fédérale). 

L'émission primée est un 
reportage sur la visite de Mgr . 
Helder Camara à Montréal; ré­
alisé par Guy Comeau. du Ser­
v i c e des Emissions religieuses , 
ce reportage a été télédiffusé à 
l'émission 5D en Janvier 1970 . 

En lui décernant le p r e m i ­
er prix dans la section " docu­
mentaire et information", le 
président du jury a souligné la 
spontanéité et l 'authenticité de 
la réalisation de même que la 
haute qualité du montage: " 11 
se dégage de cette émission l e 
portrait d'une personnalité peu 
commune qui, par la force et 
la sincérité de sa conviction , 
rend sa foi contagieuse". 

La SEMAINE CHRETIENNE 
INTERNATIONALE DE TELE -
VISION est organisée conjoin -
tement tous les deux ans par 
UNDA, qui est l'organisme in­
ternational catholique pour la 
Radio-Télévision, et le World 
Association for Christian Com­
munications (WACC). 

Le Canada était représenté à 
Baden-Baden par M . Roger L e -
c le rc , réalisateur au Service 
des Emissions religieuses à 
Radio-Canada et par M. l 'Ab­
bé Jacques Paquette, élégué 
de l'Office des communica -
tions sociales. 

Premiers 

secours 

au gazon 
Les pelouses qui ont été e n-

sevelies sous des montagnes de 
neige lors des opérations de 
nettoyage des rues au cours de 
l'hiver devront être arrosée s 
soigneusement aussitôt que la 
neige aura disparu. 

Ce conseil sur les p r e m i e r s 
soiens adonner aux gazons nous 
vient d'un spéclalisteen la ma­
tière, M . W . E . Cordukes, de 
1 Institut de recherches sur fes 
végétaux du ministère de l'A -
grlculture, à Ottawa. 

Un arrosage précoce et a-
bondant des pelouses accélérera 
la reprise de la végétation en 
éliminant le sel qui s'est dépo­
sé lors de la fonte des bancs de 
neige. Il se peut fort bien que 
ce traitement fasse toute l a 
différence entre, d'un cf l té .u-
ne reprise normale e t , de lou­
tre coté , une période prolon -
gée de rétablissement, voire la 
mort J e l 'herbe. 

Cette recommandation de 
M . Cordukes est utile tous les 
ans, mais plus particulière 
ment cette a;née dans les ré­
gions où ont été battus les re -
cords de chute de neige. 

"Il est probable qu'à la sui­
te des précipitations très fortes, 
qui ont entraîné un accroisse -

(ment des opérations de nettoy­
age des rues, la fonte de la 
neige laissera plus de sel que 
d'habitude sur les pelouses" , 
nous dit ce spécialiste des ga -
zons. 

Il peut y avoir également 
plus de sable. 

M . Cordukes précise enfin 
qu'il faut commencer par élt -
miner le sable et les autres dé­
bris, et ensuite arroser soigneu 
sèment le gazon. 

La mise en pratique de c e 
conseil peut nous valoir des pe­
louses qui reverdiront rapide -
ment et uniformément. 


